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PANNETON A LEBLANC

VVOL?ATS, rfditice do la lianqtic 
difocheloKa, rue Wellington, Hher-

orooke.

J. O. H. DUSSAULT, LL. M.

AVOCAT, 107 rue St. Jacques,
Montréal.

L. O. BBLANOBR, O R

VVOUAT. Etude: Chainhrea nos 
4 ot 5, maison Twosu, no. 96 rue Welling 
ion, Hhurbrooko.

J. A. OAMIRAND,
1 VOCAT, No. 95 rue Welling

/-a. tou, Sherbrooke, P. Q.

J. S. BRODBRIOK,
1 VOCAT, iimLoii Morey, Carre1

4. A. 4 lommerolal. Sherbrooke, P. g.

V
J. LBONARD, LL- B

VOCAT, Bureau : maison McMa
namy, rue WelUnglon. Sherbrooke, P.Q.

1ST OT-A-liRES-

J. A. BBOIN | B. H. BBOIN
JSTOTA.XRKS,

AU K N TH d'immeubles et d'assurances. Em­
placement* et fermes k vendre. Argo 

. Windsa prêter sur hypothèque. 
Mills, gue.

lluroau

MEIDHOIISrS.

DR. J. O. ST. PIBRRB,
/ HI IRUHOIEN DENTISTE, Mai-
V_y son Hyndman, U rue Wellington. Télé­
phone Bell 44o. Heures de bureau : 9 & 12 
s. m.; 2 a (J p. m., 7 * 9 p. m.

Dr7 LUbOBR FÔRBST
/ 11l IR U KG1EN-DENTISTE, Mu
V_y nice Motrople rue King, Sherbrooke,

BBLL TBLXIPHONB No. 888.
L. O. BAOHAND, M. D.

ÀJPEC1ALI8TE Depuis 1899 a été
L2 on charge absolue du département d s 
\ eux, des Oreilles, du Ner. et de lu Uorgo a 
ITiôplUl du Sucré Comr, du Sherbrooke. Ileu- 
rus du consultation : A l'hôpital, de 8 k 10 a.m„ 
tous lus jours excepté le dimanche. A *on bu­
reau, 17 rue Brooks, Sherbrooke, P g., du 10 
a. m. à 8 p. m.

N. ▲. DUSSAULT, M. D.
\ I ALADIES DES YEUX, DES
.VL oreilles, du neaetde la gorge. Heures 
a- consultation tous les Jours, le dimanche ex­
cepté, de midi à 4 h. P. M. Bureau, 28 rue 
S>e. Ursule, gUEBHC.

A.RPE]3SrTBXJRS.

L A. DUFRBSNB,
I NU EN 1 EU R CIVIL, \RPEN-
A leur Provincial et Fédéral, membre de 
1 Association des Ingénieurs Civils du Ca- 
“***• Bureau, A5è rue King. Téléphone 
Hell, 348. Sera à son bureau tous les samedi*.

THUS. TRBMBLAY,
A RPKNTEUR PROVINCIAL et

x A fédéral, et Ingénieur dee mines. Bu 
reau : llôteldo Ville^lberbrooko.

JOSEPH 0. C. MI6NADLT,
(Membre de U See. Can, des Ingénieurs,)

litium u tiititiitir
Burenn : MaUon MeManamy,

125 lui «UUNCT0N, WimMOKi.
Téléphone Boll 52.

. D’HOCHELAGA.
Huron u Principal MontrA a b,

CAPITAL VERSE 
RESERVE - -

$2,000.000
- 1,200,000

Directeurs :-K. X. St Charles, Président; 
U. HJckordiko, M. P. P„Vice-Prés,: C. Chaput, 
1 bon, J. D. Rolland, J, A. Vulllunivmrl ; M. 
J. A. Proudurgast, gérant général : C. A. Ci- 
roux, assistant, gérant ; O. F Dorais, inspuc 
tuur.

Succursales Sherbrooke,Québec, Trois Ri­
vière*. Joli oie. Sdrel, Vulleylleld, léOtilseville, 
V an k look Bill OnL, Winnipeg. Alan., Mont­
réal. 1370 SLu. Catherine et WW Ste. Catherine 
près Saugulnot, et 2291 Notre-Dame ouest.

Département d'Kpargno—Au Bureau princi 
pal et aux succursales.

OOKItKSl'O.VPANTS
Jxtndros, Angleterre, Clydesdale Bank 11- 

Jûltôasot les agences du Crédit Lyonnais, 
Crédit InduMlriel et Commoroiul, (fotuploir 
National d'Kscomute do Paris, Kranuo, Crédit 
Lyonnais, Comptoir National u'Kscomplo, Cré­
dit Industriel et Commoroiul, Société Uénéra- 
lo; Berlin, Deutsche Bank ; liruxelie*, Crédit 
Lyonnais ; Anvers, Banque Centrale Anvor- 
splso: New-York, Nationale Park Bank, Na­
tional City Bank of Now-Vork, Importer* and 
Trader* Nat. Bank, léOdenburg, Thalmann 4fc 
Co.; Hotdclbacb. Ickeihoimer & Cle,; Boston, 
1 hlrd National Bank, Na tional Bank of Ko- 
dompUon ; International Trust Co.; National 
Hank of the Commonwealth ; Chicago, Na­
tional Live Slock Bank, Illinois Trust and Sav­
ings Bank.

Collections dans tout lo Canada aux taux 
les plus-bas. Emet (1m* crédits commerciaux 
ot des lettres circulaires pour les voyageurs, 
payables dans toutes le* parties du monde.

La Banque Nationale
BUREAU CENTRAL. QUEBEC,

$1.600.000 - Capital
6000,000 • Fonda de réserve

83 066.26 • Profita indivis 
00,000 Payées en dividendes

SX2C FOTXR OEjTsTT 
d'intérêt sur les capital-notions.

TROIS ROTTR CE 1ST T 
d'intérêt sur les dépôts,

VINGT-NEUF SUCCURSALES DANS 
LA PHOVINCE.

Facilités étonnante* du transiger otlertes k 
tous.

Pi-rsnnnel habile et dévoué aux intérêts de 
notre clientèle.

BUREAU DK DIRECTION 
Rodolphe Audette,

GRANDE VENTE ANNUELLE DD PRINTEMPS
------ DE-------

TAPIS, RIDEAUX, PRELARTS, &0.
Kst maintenant ouverte et nous avons luit en sorte que votre ar­
gent vous rapporte plus que jamais, et quoique notre assortiment 
ait toujours été grand, vous le treuverez plus fort en valeur et en 
étendue que d'ordinaire. Afin de donner un vif élan au commerce 
de Tapis du printemps, nous offrirons la semaine prochaine ou tant 
qu’ils dureront DEUX SPÉCIALITÉS DK VALEUR DANS 
LES TAPIS :

48 OIEjISJTS
0

Ligne spéciale de Tapis “Tapestiy” comprenant environ vingt 
dessins, avec patrons convenables pour salon, salle, escalier et 
chambres à coucher, à 48c la verge.

98 CIEÏsTTS
Tapis de Bruxelles, comprenant plusieurs tapis de $1.25, tous 

de bons dessins, convenables pour salon, salle à manger, chambre à 
coucher, salle et escaliers, avec bordures appropriées si désiré. Ce 
lot comprend au-delà de vingt dessins pour l’ouverture de la vente 
du printemps, 98c la verge, ou coupés et cousus à $1.00 NET.

LA VENTE COMMENCE VENDREDI A. M.

L'IIon. juge A. Chauveau, vice-pré*fdont, 
Victor Chkfeauvert. Nar. Fortier, B. Laliher- 

té, N. Rioux, Victor Lemieux.

LAFRANCK
Gérant,

NA F LAVOIE,
Inspecteur.

E. J. PAGE
Relieur et Fabricant de 

Livres de Bureaux.
104-106 RUE WELUNCTON.

ST. LAWRENCE HALL
MONTREAL, P. Q.

L'hôto le plu fréquenté de Montréal et l'an 
«a Plus beaux de fAmériqao du Nord. Hltué 
'‘‘ P^otro de la Ytlle et des aÂâroe, à proximi­
té du bureau de poete. des bâtiments publics et 
mue* pieoe* dlnUrSl Possède *50 chambre* 
iohemeot meublées et déoorée*. L’hôtel est 

tolairé par U lumière électrique et muni d'un 
ncenseur. Voitures * l’arrivée et au déportées“ ‘SïJSWBsaîs:- ■ssass*
NOUS RECOMMANDONS I.E

SIROP FUIRDOI
S u érieur k U mêlasse Barbade

OOUTBZ-LB.
famille* de U ville pour* 

ront se le procurer, au détail, 
ches M. Alfred Lanctôt, coin des 
n»* Peel et du Marché. M. 
Lanctôt se fera un plaisir de vous 
le faire goûter.

VENTE AU GROS CHEZ

0.0.SENE8TR FUS,
F. Q.

N’OUBLIEZ PAS
Que la meilleure place en ville 
pour acheter à bon marché vc*

Bonnes Epienrins
—EST CHEZ—

WM. MURRAY & CO.
Le plus grand et le meilleur 

assortiment
d’Epiceries, Vins 

et Liqueurs
De la ville à des prix très bas. 

Aussi un assortiment complet

Vnlle et Traie
Toujours en magasin.

WM. ND1BAÏ t CO.
88 RUM KING,

stt tu j=?.oo:k::e2

PATENTES
IOBTENIIES PROMPTEMENT!

Aver-vou» une Idée ? -xi oui, demandes le
Qttlét Ué rinvtnour qui vous seia envoyé gratis 
par Marion tk Marlou, l«(énUM(»-C**i*lli, 

J Kdifice New York Life, Montréal, 
*,ir*4,“Tet w G Street, Washington, D. C.

Grande Vente d’Ouvertiire !
CHAPEAUX DE PAILLE

Stock immense en variétés et 
assortiment, du Chapeau de Fer­
me à 10c. au Panama de $15.00.

Venez en foule visiter notre as­
sortiment et prenez le premier 
choix chez

L. A. CODERE.

ABONNEMENT :
Un an 1 .00, strictement payable d'avance 

sinon rubonneinent sera du Al.ôO.
Kn faisant changer votre adresne, nu pu* ou 

blier d'indiquer le nom de l'emlrolt d na vou» 
parler. Co point est trè* Important.

CHAPELIER A LA MODE.

EDIFICE METROPOLE. RUE EINO.

Nous ne voulons pas de 
votre argent à moins que 
nous ne puissions vous don­
ner satisfaction, mais nous 
n’avons pas encore rencon­
tré de pratique que nous 
n’ayons pas pu satisfaire.

Les THÉS de

STROUD
sont les meilleurs.

,I‘c progrès k I’€cit
4 JUILLET 1905

Soixante Ans de la vie d’un 
homme

LVxistnnce dW homme qui passe 
G0 ans sur celte terre peut so décotn 
poser ainsi qu’il suit :

Cinq airs de vie végétale—Crois 
trance à la fit(,'on des concombres ot 
autres eu eu rbi taches ; rougeoles, co 
qucluclics, searlatines.

Dix ans Je vie Hcolaire— fiifimion 
de gn< ou tic force, de toutes les scirn- 
ees connues on inconnues.

i'ensuiu— Liai k houltigcs.
Dix ans do vie amoureuse—Hogne 

tlo la eonlianco ot <!o la naïveté, temps 
dos passions que l’on croit éternelles. 
Descriptions, haine jurt'm au beau 
sexe. Ilonnissanco de passion pour 
un ange dont l’histoire vous a rendu 
rêveur ; oublie du inonde. Réveil 
fatal, commencement de calvitie, va 
gués aspirations vers le mariage.

I>ix ans de vie conjugale—Choix 
d’une épouse— Colles qui réunissent 
les qualités physiques et morales n’ont 
pas de dot. Celles qui ont des dots 
sont laides ou désagréables. Révéla 
tion de l’existence d*» la belle mère. 
Déception. Madame a de faux che 
veux, de feuxaes dents et du coton 
partout. Scènes conjugales. Prises 
de becs avec la belle-mère. Désespoir, 
arrache du peu de cheveux qui vous 
restent.

Dix ans de vie innotninéi Périodes 
des regrets, ties récriminations. Re­
tour sensible ù la vie végétale. Fin.

Dans les intervalles, vous avez bien 
passé :

Trois ans ù vous laver, vous peigner 
vous raser, à vous faire tailler les 
cheveux, A manger, à boire, à.... 
fumer, A prendre des bains, A vous 
cliansser et A vous habiller, A vous 
déchausser et A vous déthabiller ; 
chez votre chapelier, tailleur, bot tour, 
chemisier, horloger, avocat, ù la cour, 
etc, etc.

Et deux ans A vous écrier : Tiens ! 
il pleut. J'aurais cru qu'il ferait beau ! 
Maudites punaises ! pas moyeu do 
fermer l’mil. J'ai pris mon parapluie, 
vous verrez pour me f lire enrager, il 
no pleuvra pas, etc., etc.

Plus dix ans A dormir.
Total, G0 ans.
Somme toute, la vie n’est pas des 

plus gaie. Heureux (relui qui la prend 
philosophiquement.

LXOORSION A BON MAR0HE

ce qu'il trouve sur son passage, feuil- People” unit sur l'onveloppe qui en-

KN CAI.IFOItNIK RT A I. EXPOSITION 
r.KWIS KT CLARK

DK

'LE CODBBIEB DES ETATS-UNIS’
SBUL JOURNAL D’AMRRIQUR

Publiant des dépêches spéciales de son correspondant de Pa­
ris. Les dépêches de France et autres pays d'EUROPK, de tous 
les grands journaux de New-York ainsi que les dépêches de la 
presse associée de toutes le.* parties du monde.

CONDITIONS D’ABONNBMRNT.
PRIX DE L’ABONNEMENT POUR LES ETATS-UNIS ET LE CANADA 

(Payable Invariablement d'avance.)
Un An 6m. 8m.

Edition Quotidienne (Courrùr du Dimancht
♦ compris)................................................ $12.60—$6.30—$3.40

Courrier du Dimanche (paraiss. le dimanche
matin)................................................. 2.30— 1.50—

Edition Hebdomadaire (paraissant le mardi
matin).................................................. 5.20— 2.60— 1.50

Les abonnements partent du 1er et du 15 de chaque mois.
Nous engageons nos correspondante à faire leurs remises par Chèques, Traites, Mandats- 

l'os « (Money Orders), ou Express-Money Orders à l’ordre de

H. P. 8AMPBR8 A OO.
106 at 107 Fulton St„ Now York.

L'excursion sur la côte du Pacifique 
conduite personnulleniont par la com­
pagnie du chemin de fer Grand-Tronc 
partant le 5 juillet, est assurée d'un 
succès sans précédent. Tous les arran 
gtMiients en rapport avec cette excur 
«ion ont été faits et les cent vingt-cinq 
personnes qui y prendront part feront 
la plus belle promenade de leur vie. La 
route est la plus attrayante sur le 
continent américain, les taux sont 
les plus bas encore annoncés de 
l’Atlantique au Pacifique, et les détails 
coucernaut le confort et l’amusement 
des membres de l’excursion ont été sou­
mis A l’attention la plus sérieuse 
cette excursion procurera A ceux qui 
voudront visiter le Far-West la seule 
chance de leur vio. Toutes les per 
sonnes qui désirent se joindre A l’ex 
curaion devraient faire leurs prépara­
tifs immédiatement parce que tous 
les détails eu seront terminés dans 
quelques jours.

Une seconde excursion partira le 
28 août. Los entrées pour cette der­
nière se font rapidement et ceux qui 
préféreront cette date sont priés de 
s’adresser immédiatement pour rece­
voir les informations nécessaires.

Chacune do ces excursions sera sous 
la direction personnelle de M. E. C. 
Bowler, de la gare Bonaventure, 
Montréal, de qui l’on pourra obtenir 
toutes les informations A ce sujet.

INSECTES 0IQARIER8

Avez-vous remarqué à la campsgno 
certains chênes, certains peupliers, 
dont les feuilles sont enroulées plu­
sieurs fois sur elles-niAines, de façon 
A ce qu’elles ressemblent tout à fait 
A des ciganA ? La fabrication de cei 
cigares est due à un insecte de la fa 
mille des coléoptères qui s’appelle la 
rynebite. C'est un insecte assez petit, 
mais dont la carapace est d'uu dure­
té à toute épreuve ; sa petite taille ne 
l’empêche pas-d’être très redouté des 
cultivateurs, car il |^ttaque à tout

O
tvtsU
Hfutvs

USMiaOwVousAiizTMjoursAchitN

les de signe, feuilles de fraihier, eti 
etc. Mai*, c’est surtout au peuplier 
que le tytu bite s’attaque ; il ne fié- 
queute pas les sommets, car il craint 
le vertige ; mais il demeure dans le 
bus de l’arbre, A deux ou trois mè- 
t res au dessus du sol.

Rien de plus curieux que de voir 
le rynchite opérer ; l’insecte se place 
A l’une des extrémités du la feuille ; 
il prend un point d’appui avec ses 
trois pattes de derrière. Buis, avec 
ses trois pattes de devant, il roule ; et 
tout cela se fait patiemment, savant 
ment, sans que rien no soit laissé au 
hasard. Mais pourquoi ce travail i Le 
rynchite bâtit une maison pour cita 
cuti de ses enfants ; eu elïot, la femel­
le pond dans chaque feuille ainsi rnu 
lée, cinq ou six teufs ; «>1 quand ces 
oeufs viennent A éclosion, lira petits 
rynebites trouvent A la fois un gîte 
et de quoi manger, l'cndant que la 
que la femelle travaille, le mâle regar 
de l’ouvrage qui s’accomplit ; mais tl se 
garderait bien de donner un coup de 
main, sil est permis de s’exprimer 
ainsi, Quoi qu'il en soit, le rynchite 
du peuplier cause moins de désespoir 
aux gens de lu campagne que n’eti cau­
se le rynchite do la vigne aux \ igné 
rons. C’est en tout cas un petit animal 
vraiment curieux.

DAN&ER POUR LU BEBE

Une mère 110aauruildonner un soin 
troj» attentif A ses bébés durant le 
tompades chaleum. Lu dytSHonlorio, 
lu diurrhé, lecholéiu infantum et les 
dérungomeuta (l’estomac .-ont t-ou 
vent alarmunta durant les mois d’été, 
et A rnoiiiH que la mèru n’ait A sa por­
tée un remède otlicuco pour arrôtoi 
et enrayer le mu!, une do cen potilos 
viea peut d'éteindre avant môme que 
l’on ait téalisé la gravité du cas.

Au moindre symptôme de ces in 
dispoHiliona, la mère prudente donne 
ru A son petit lea Tublellca Baby's 
Own qui guérissent pro m piemen 
toutes ccb iiuliaporntionn de lu auison 
chaude.

Madame John Lancaster, Nortl 
Portai, T. N. O., dit : “Mon bébé 
avait été atteint do diarrhée et. do 
vomibaomeiite. Jo lui administrai 
immédiatement lea Tablettes Baby’s 
Own et le lendemain, il était aussi 
bien que jamais. Je ne manque ju 
mais de Tablettes Baby’s Own A la 
nmieou, car jo trouve quivc'cst le vé 
rilablo remède qu'il faut au bébé.” 
D’uutrea mères prudentes suivront 
l'exemple de Mme Lancaster et au­
ront toujours chez elles des Tablet le» 
Baby’s Own, qui peuvent sauver 
promptement une petite vie. En 
vente chez tous les marchands do re- 
mèdos, ou pur lu poste, moyennant 
25c la boîte, ou écrivant A lu Dr Wil 
hams’ Medicine Co., Brock ville, Ont

toute chaque boîte. Si vous lo dési­
rez vous pouvez avoir les pilules pur 
lu posio A Ô0 cents la boîte ou six 
boîtes pour Sl!.f»0 en écrivant A la 
Dr Williams’ Medicine (Y»., Brockvil- 
lo, Ont,

Siroptlu Dr Fred J. Deniers 
pour les Knfunts

Go sirop ne peut être trou m- 
cinunmudé pour b» sommeil, I» 
dentition, contre les coliquos, 1r 
diarrhée et b’ rhume. Kn voûte 
partout. Dépôt, 1 L'»7 ruo Ht. Lau­
rent, Montréal.

UE QUE SOUFFRENT LES FEMMES

A tout âgüs clics ont besoin d'uu Huiur 
riche, pur, pour avoir la saute et lo 
bouhour.

Une femme u plus besoin do romè 
de qu’un homme. Son organisme est 
plus compliqué, son systômo plus dé 
licut. Sa santé est dérangée réguliè 
rement au cours de la vie. Si quelque 
chose vient troubler les fonctions nu 
tarellcs, elle endure dus souffrances 
inénarrables. En oiluL la sauté de 
de chaque fonction et le bonheur de 
chaque moment do lu vio d'une fem­
me dépendent de lu richesse et de 
l’approvisionnement régulier do son 
sang. C’est la simple raison scientiü 
que pour laquelle les Pilules Roses 
du Dr Williams valent plus que leur 
posant d’or pour les femmes de tous 
Ages, entre quinze ans et cinquante 
aim. Ces pilules font réellement un 
sang riche, rouge qui apporte sauté 
et bonheur A toutes les femmes et les 
délivre do la douleur. Mme Neil 
Ferguson, Ashfield. N. E., dit : “Eu 
justice pour vous, et dans l'oepoir que 
ce que je dirai pourra bénéficier aux 
uutros femmes soulfrantos, jo promis 
plaisir A déclarer que j’ai retiré tin 
bien merveilleux de Fusugo des Pi­
lules Roses du Dr Williams, Quand 
je commençai A prendre los pilules 
j’étais si épuisée que jo pouvais A pei­
ne iô 1er, parfois je souffrais beau 
coup et la vie était bien dure. G1&10 
aux Pilules Roses du Dr Williams je 
paie maintenant dire que jo jouis 
d’une meilleure santé que jamais et 
je recomande chaleureusement ocs 
pi Iule < aux antres femmes aflligées".

Lee Pilules Roses du Dr Williams 
ont guéri Mme Ferguson parce qu'ol 
les ont rempli ses veines du sang ri 
che et rouge si nécessaire à la santé 
et au bonheur de tout être humain, 
C’est pour cette raison que ces pilu­
le* guérissent toujour* des maux tels 
que l’anémie, lu névralgie, les affec 
lions cardiaque*, l'indigestion, lo 
ihumatisme, la sciatique, lu daine 
de Saint Guy, la paralysie, lee mala 
die* du foi et de* rein* et les maux 
spéciaux aux fille* qui profitent ot 
aux femme* d’un Age moyen. Vous 
pouvez avoir cee pilules chez tou* 
I** marchands d* remède*, mai* il 
faut vousosaurer qua I* nom au long, 
“Dr William*' Pink Pill* for Pale

Nouvelles du UanAda.

Gardez lo Llnlmont Minaret 
daitH votre inuiHon

Diirktit le mois de iiisi, il csi outré‘22,* 
4'-’Ü iiHiiiigrautN nu Cnands. Durant lus 
(iurnieri’ ou/.b mois, il em vomi 89,700 imtni- 
K>'»i*(h, (■‘«litre VJ.!).' 1 |tour lu iluitiièru pério­
de currospomluiilo.

Duns in nut jorité dos (•udroils do I'miesl 
(.'nmtdicn, on ust lu'-* sittibfnit du l’uppureu- 
ou dus grains «u en inoniunt. A (|tiidi|iiu« 
rttroM oxot’piimiH, «u nu su plniul pus dus 
pluies.

—«iolm Witiramskor, du riiiludolpliio, » 
unvoyé six ttlilonux évniiiés A $15U,ÜÜ0 pour 
l'exposition d’itrls i|ui doit ètro dounéo par 
In ooi) veil lion dus éuolos iuturiikt ioiralss du 
ditnkiiolin, à Toronto.

Domandoz lo Uniment Miuard 
ot n on prônez pan d'autre.

— b’nn nous iiiforino qu'on t» découvert k 
Si i< lanyuis du Snlus oanton D. i|iiuu, un mi- 
livrai qui r«HHi<niblo beaucoup au cbarbon 
ou du moins qui produit uuu ohulour aussi 
elleoiivu que ce durmur. (Ytto nouvelle, 
comme ou lu croit, créo uno ourlaiiiu sensa­
tion dans lu région. M. lu curé (Jirard dit 
quo eu minerai u Absolument lu mûins con- 
«istuuau i|U(i lu olurbon. Muintuuunt yen 
n t-il un ((imutiié? ("ust eu qu'on saura sous 
peu. Si 1)lunçois du Sales su trouve k vingt- 
cinq milles au sud de Koburval.

(Vs jours duniiors, quut ru membres du 
la ftioillu de M. W’ilhrod Dnupliinais, du 
chemin Sie Marguerite, k Trois Itivièrus, su 
sont tiouvée auuidouti'llumeiit empoisonnés 
aptei avoir mangé du saumon eu oonsurvu. 
Le Dr d. II. Luduc fut appelé auprès dos 
malades «t leur administra dus autidulos, 
qui (lurent pour ( ilôt lu résultat désiré, eu 
coiiiImiiuni ( ilicaoemeut l'action du poi­
son. Aux (luimères iiouvuIIuh, les vidimus 
du oui acculent étaient hors du danger et eu 
voie du convalescence.

(iacliets du Dr. Fred. J. Demers
CONTRE LE MAL DE TETE
Lours olfots sont il’uue •tliciicité 

iiHU'veilluiiHe contre tous nmux île 
tôte, migraine, névralgie, fièvre ou 
grippe. Exigez le nom sur chaque 
cachot. En vente partout. DépAt, 
1157 Ht, Laurent, Montréal.

Nouvelles des Etats-Unis.

Le Liniment Minard est em­
ployé par leu médecine.

— Lu piano k distance : Un Américain 
vient d'inventer lu l,téiharinoiiiuin>’. Il e'*- 
gît-- i« nom usi du rustu sutlilainmont ulair-- 
l'un appareil A clavier qui puimul d’uxpé- 
lier A (iislauou toute uno partition de musi­
que. Il va du soi que lu télharnioniuui ne 
joue pas encore la partition qu'on lui eoiiÜe. 
Mais, patience ! cela viendra.

— Pour la première fois dans l'histoire 
des Liais Unis, lus importations des mar­
chandises étrangères pendant un mois, ont 
un excédent de ouut millions de dollars en 
valeur. Les importations totales durant le 
mois du février sont du $lo:{,()H4.413, eu qui 
est quatorze millions du plus qu'un février 
1904.

— Lo Dr James Tanner, qui établit, il y a 
plusieurs anuéus, ta possibilité pour un être 
humain, de j( fluor 40 jours, va se faire en­
terrer pour une période de JO jours A Mill- 
duveii, Indiana. Il prétend que de l'action 
chimique de lu t irru résulte une forme d'é­
nergie qui engendre et qui maintient la vie. 
On creusera dans la boue magnétique une 
fosse du S pieds du profondeur pour y en­
fouir le Dr Tanner. Ce dernier a mainte­
nant 75 ans, mais il est encore bien portant.

Le Liniment Minard est l’ami 
des bûcherons.

—A New York, 1e capitaine Bugiuald 
Salmon, ex-commissaire enquêteur sur les 
accidents maritimes su Canada, vient d’ê­
tre incarcéré A la prison des Tombs. Le ca­
pitaine Salmon aurait doublement trahi l'a­
mitié qui l'unissait au capitaine Spain, 
d'Ottawa. Non content de le trahir, il au­
rait usurpé son nom. Une autre accusation, 
beaucoup plus grave, pèio sur le capitaine 
Salmon et sur un docteur Fulton. Salmon 
dit qu'il préfère demeurer en prison plutôt 
que du demander sa liberté provisoire, sous 
cautionnement, de peur d'ébruiter les auou- 
salions qu'on porte contre lui. Salmon a 
quitté le Canada A la suite de diftiraltés 
qu’il a eues avec le ministre de la marine, 
auquel il prétendait imposer ses vues en 
toutes matières.

délicat
Recommandé

5184



Les a tous supplantés
Le BAUME RHUMAL, par son effi­

cacité, a supplanté tous les remèdes 
préconisés jusqu’à ce jour pour le 
traitement des affections de la gorgs et 
des poumons.

Damendez-le à votre pharmacien.

Ce progrès be I'fEet
SHERBROOKE, 4 JUILLET

Bulletin du Jour

OANADA
— Un vieillard du nom de Andrew O’Neil 

eet tombé eu bai du pont Dutferiu, à Otta­
wa. U a n <;ii plueieure bleeturei et on 
doute qu'il eu revienue.

— Edouard Haetien, du Mont Carmel, 
«'eat bleeeé mortellement vendredi en tom­
bant d’un échafaudage. Le malheureux a 
«uccombé le lendemain il aee bleeturea.

— Uu citoyeu bien connu dani Huwkea- 
hury, Ont., du nom de Kl. Smith, a été 
trouvé mort aur le trottoir. Ou couatata 
que l’infortuné était mort d’apoplexie fou­
droyante.

—A Yallryfiold, un aaoenaeur a’eat briaé 
entraînant d’une hauteur de vingt pieda 
truia hommea et une gruaie valtae. Lea 
voyageura août arrivéa en baa tout uon- 
tuaiouuéa l'un d'eux avait lea deux jambea 
caaaéea.

— Uana l'atfaire du cirque Lemon, à Ko- 
brrvel, le nègre Jamea Ourdou a été con­
damné à aubtr aou proièa et l’autre nègre, 
William Auatin, a plaidé coupable de port 
d'armea illégal et condamné h uu moia de 
prison ou $10.

— Aux aaaisea d’K linoudton, Manitoba, 
Charles King a été trouvé coupable du 
meurtre d'Kdouard Hayward. Malgré lea 
témoignages lea plus accablants, l’accusé 
proteate de aon innocence. Le juge a pro- 
n mcé la peine capitale.

— A Troie Rivières, le coroner Yanasae 
est venu tenir une enquête au sujet de la 
mort d’un jeune enfant qui a été écrasé et 
étuulTé accidentellement par sa mère, dans 
le lit de laquelle il était couché. Le coroner 
a blâmé l'imprudence de la mère.

Un violent orage électrique s’ert abattu 
hui Ira comtés de Kimmuki et Matane et y 
a cauué des dommages matériels considéra­
bles. Mais l’accident le plus grave est la 
mort de madame Majoriquc -Sirois, du (V 
dar Hall, qui a été tuée par la foudre.

—A Saint-Hyacinthe, un vol a été com­
mis au couvent des Dominicains de cette 
ville. Quelqu’un s'est glissé dans la maison 
par une.doa fenêtres du sous-sol, et s’est em­
paré de tout l’argent que contenait la caisse 
du fièic portier. Ou évalue la somme s 
cinquante dollars.

—A Buckingham, M. John Connor vient 
d’être la victime d'uu accident qui le laia 
sera iulirme le reste de sa vie. Jl aidait
M. A. l’roulx, sou voiain, à roider des lui 
Iota pour les mettre en piles, lonqu'un de 
ces billots ae détacha soudainement et lut 
écrasa une jambe eu même temps qu’il lut 
disloqua le genou.

HTATS-UNIH
—Lee l'urmau et John O’Krien ont été 

exécutés à Lancaster, pour le meurtre de 
.Samuel Kessler.

--Un train express de Pittsburg a dérail­
lé aur le chemin de fer de Pensylvanie, en­
tre Atwater et Raveep. Uu mort et plu- 
sicura blessés.

— L'hôtel de Victor Vincent dans les Adi- 
rondacks a été détruit par l'incendie. Per­
les, $0,000. Uu nommé ('harles Hecker a 
péri dans l’incendie.

--Mme Wintrop Rutherford, quatrième 
tille de l'ancien vice-président des Ktats- 
Uuts, Levi P. Morton, vient d’être admise 
daua le giron de l’Eglise catholique.

— Le cadavre d’un enfant, apparemment 
nouvellement né, a été trouvé sous uu han­
gar dans la cour de l’église Sl-Michael il 
Katigor, Mc. Le corps était décomposé.

— Limer L. K eyes a tué sa femme à coups 
de pistolet ut il s’est ensuite tiré une balle 
dans la poitrine. Keyes est agent de sta­
tion à Ureal Woiks, Me. Sa femme tenait 
uu magasin de modes il la ville. La police 
garde le blessé à l’hôpital.

— Deux Italiens, Lorenzo Lcmongelli et 
l’ietro Kruuomota, demeurant il Archibald, 
se sont battus â coups du poignard. Apiès 
uu combat qui u duré plus d’un quart d’heu­
re, le premier est tombé mort, le corps lar­
dé de coups de poignard ; Krunomotaa suc­
combé quelques heures plus tard aux horri­
bles blessures qu’il avait reyucs.

— A New-York, l’assassin d’une vieille 
femme, le nommé Edouard Pcquarz, pria le 
juge, dès le début du procès, de lu faire 
électrocuter le plus vite possible. Lorsque, 
lu procès terminé, le juge prononça la sen­
tence de mort, le condamné remercia très 
courtoisement son juge uu souriant, comme 
s’il venait d’obtenir une grande faveur.

—A Tacoma, Wash., Joseph Louis Tarte, 
uu vieillard de ans, né â Saint Hyacin­
the, P. Q., s’est suicidé, en absorbant de la 
morphine. Il était Ik depuis avril, alors 
que son fils l’aurait invité k venir le rejoin­
dre. Le pauvre vieux eu arrivant ne trou­
va personne ; il dut vivre seul. Se croyant 
abandonné par sou gatçon, il s’est donné la 
mort.

— William Petkius, conducteur sur l’é­
lectrique de Karre et Montpelier, Yl., a 
reçu une balle de revolver que lui a tiré 
dans le dos un Italien du nom d’Enrico 
Maugiana, qu’il avait éconduit du tramway. 
L’agresseur a tiré cinq fois, mais une seule 
balle a porté. Petkius a été transporté à 
l’hôpital, où l’on a fait l’extraction du pro­
jectile. Mangiauna a été arrêté.

VIBUX PAYH
—Une dépêche annonce la défaite du ca­

binet australien.
— Le roi Edouard a fait une visite il l’ex­

position que le gouvernement canadien (teo- 
tlou de l’agriculture) tient eu ce tnomeul au 
Parc Royal. Sa Majesté a exprimé sa sa­
tisfaction des progrès du Canada.

—Des négociations en faveur d’un armis­
tice sont actuellement pendantes. Ou at­
tend le consentement du Japon. M. Mura- 
vitff sera le chef de la délégation russe char­
gée de discuter de la paix avec le Japon.

—Yingt tziganes ont été arrêtés à Jai.z- 
hereny, Hongrie, sous l’accusation terrible 
d'avoir tué et mangé beaucoup d’enfants 
qu'ils avaient volés. Le chef du la bande 
est, il lui seul, accusé d’en avoir mangé dix- 
huit.

— Le département de la guerre de Nor­
vège nie positivement la rumeur d’un arme­
ment général, en vue d’un conflit avec la 
Suède, Los mouvements des troupes nor* 
végiennes ne seraient que les manœuvres 
annuelles ordinaires.

—Lee troubles qui éclatent dans tous les* 
porte de guerre russes augmentent le désar­
roi qui règne au ministère de la marine. 
Lea autorités esjH-rent, par une répression 
terrible, empêcher la révolte de gagner les 
équipages des autres navires.

—A Aden, Arabie, le croiseur auxiliaire 
russe "Riou” est arrivé avec, à bord, (318 
passagers du steamer français "Chodoc” de 
Saigon, pour Bordeaux, échoué sur le cap 
Guardafin, à l’entrée du golfe d’Adeo. Le 
MRiou” qui revenait de Batavia fut attiré 
par les signaux des survivants qui avaient 
réussi k gagner terre, malgré l’hostilité des 
indigènes. Il y a eu quelques pertes de vie.

—A Koursk (Russie d’Europe), un offi­
cier a été btûlé vif par la populace dans un 
wagon de chemin de fer, après un court et 
vif conflit soulevé par lui à son arrivée de 
Kieff en ordonnant l’arrestation d’un sol­
dat. Ce dernier ayant été insolent, l’offi­
cier tira son sabre et l’étendit par terre. La 
foule entoura alors et poussa dans un wagon 
l'officier qui se défendit avec son revolver. 
Plus tard elle satura de pétrole et mit le 
feu au wagon dans lequel l'officier a été 
brûlé vif.

— Le cabinet Kuyper a donné sa démis- 
sion. Cette démarche est due à la défaite 
du gouvernement aux récentes élections on 
Hollande.

—Une défèche de Constantinople dit que 
sur l’ordre du sultan, Ntwzidbey. rédac­
teur en chtf du journal turc lliitintt. pu­
blié à Smyrne, a été étranglé par lus gat 
diens de la prison d’Adaua où il avait été 
récemment enfermé.

E0H08 DD JOUK.

—Oo commence à croire mainte 
nant que la prorogation aura lieu du 
15 au 20 juillet. Aussitôt que les 
bills des provinces auront été adop 
tés, M. Fielding prononcera un dis­
cours sur le budget.

— Le professeur Robertson vient 
de recevoir la décoration C. M. G., 
et le colonel Jarvis, d’Ottawa, Law­
rence Fortescue, de la police à che­
val, et M. Arthur Newbery, greffier 
du conseil exécutif de l’ile du Prince 
Edouard, celles de l’ordre impérial 
du service civil.

— Nous sommes informé que les 
recettes du département des Terres 
de la Couronne pour la Province de 
Québec, s’élèvent, à la fin de l’exer­
cice fiscal terminé vendredi, û la jo­
lie somme de $1,(300,000. C’est un 
résultat qui n’a jamais été obtenu 
jusqu'à présent.

—M. Maclean, directeur du World 
de Toronto, actuellement poursuivi 
en diffamation par les échevins de 
Montréal, est à New York pour uehe- 
ter une presse. 11 h l’intention d’é­
tablir à Montréal un journal du ma­
tin anglais pour combattre la Light 
& Power Coy et l’influence Forget et 
pour y prêcher la municipalisation 
des services publics.

—Les américains Gaynor et Greene 
viennent de sortir victorieux d’une 
première escarmouche devant 1 bon. 
juge Ouimet. Celui ci a décidé qu’un 
juge siégeant en chambre avait les 
mêmes pouvoirs qu’une cour, même 
en matière d’extradition. Mire Tho­
mas Chase Casgrain a annoncé en 
même temps que l’intention des ac­
cusés était d’en appeler au Conseil 
Privé dos décisions de nos cours, fa­
vorables à la juridiction du magis­
trat Lafontaine.

—Par une coïncidence assez re 
marqtmble, ù quelques minutes apiès 
miuuit, à l’aurore du premier juillet, 
fête de la Confédération, M. Mttrcil, 
président du comité général de la 
Chambre, déclarait adopté eu comité 
le bill créant la nouvelle province de 
l'Aberla et y alüxait sa signature et 
ce, après une discussion qui a duré 
depuis quatre mois. C’est un des 
événements remarquables de la car 
rière de sir Wilfrid Laurier, et qui 
lui fait le plus grand honneur, à lui, 
à ses collègues et uu parti libéral.

— Les rapports commerciaux ré 
cemment publiés donnent des chiffres 
intéressants sur le commerce des 
Etats Unis avec le Canada. Les sta 
tistiques des exportations de produits 
agricoles sont particulièrement inté- 
ressuntes : l'an dernier le Canada a 
acheté aux Etats Unis 30,000 livres 
de haricots (beans), 1,112,420livres 
de maïs, 12,000,000 d'œufs, 5,000,- 
000 livres de porcs, 30,000 barils de 
pommes et 14,000,000 de livres de 
tabac manufacturé. La plupart de 
ces exportations étaient destinées à 
la Colombie Anglaise. Eu revanche, 
le Canada a envoyé aux Etats Unis 
2,000 chevaux, 3,500 têtes de bétail 
et du foin pour une valeur de $2,000,- 
000.

—A Newbury, N. H., M. John 
Hay, secrétaire d’Etat des Etats- 
Unis, est mort presque subitement, 
samedi matin. Il était malade de 
puis une semaine, mais rien ne fai­
sait prévoir que sa maladie dût avoir 
une fin aussi pénible. La dispari­
tion de ce distingué personnage est 
considérée comme un malheur natio­
nal. Sa carrière diplomatique est 
remarquable à tous les points de vue 
et son passage au secrétariat d’Etat 
a valu aux Etats Unis des avantages 
marqués dans la politique mondiale. 
Le roi Edouard VII a adressé au 
président Roosevelt un télégramme 
de sympathie pour la perte immense 
que vient d’éprouver le gouvernement 
américain par la mort de M. Huy.

LBS KAMANIEM13NTS 
MINISTERIEL»

Nous Apprenons que M. Jean Pré 
vont h été choisi pour prendre cliürgo 
du nouvenu département uiiuistéiii l à 
Québec créé par la loi do la dernière 
session. L’honorable député de Terra 
bonne été assermenté lundi à Québec.

La cérémonie de rasseruientatioii a 
eu lieu au cours d'nue réunion du ca­
binet à laquelle assistaient les honora 
blés MM. Couin, Turgeon, H<»y, Tes 
sier.

L’honorable M. Allard n’a pu assis­
ter, retenu qu'il est encore à l’Hôtel- 
Dieu par suite de l'accident dont il a 
été victime, mardi, dernier, à Fraser 
ville.

Le cabinet de la province, tel que 
reconstitué, se compose comme suit :

Premier ministre et procureur géné 
ral—L’hon. Lomer Gouin, député de la 
division St-Jacques.

Ministre des Terres et Forêts— 
L'hon. Adélard Turgeou, député de 
Bellechasie.

Ministre de 1’Agriculturr— L'hon. 
Auguste Tessier, député de Rimouski.

Secrétaire de la Province— Lhon. 
Rodolphe Roy, député de Kamou 
rahka.

Ministre de la Colonisation, Mines 
et Pêclnriei— L’hon. Jean B B Pré 
vont, député de Terrebonne.

Son Honneur le lieut.-gouverneur 
sir Louis A Jeté, accompagné de
I bon. M. Gouin, premier ministre, et 
de M. Gustave Grenier, greffier du 
Conseil Exécutif, s’est rendu à l'Hôtel- 
Dieu pour assermenter l'hon. M. 
AMard, comme ministre des Travaux 
Publics et du Travail.

M. J. B. B. Prévost, assermenté 
comme ministre de la Colonisation, 
des Mines et des Pêcheries, est une 
acquisition pour le cabinet Gouin. Son 
activité remuante, sa déplomatie, son 
"esprit” de "combativité”, son énergie, 
son âpreté, uu travail demandaient uu 
champ plus vaste pour s'exercer. Mal­
gré sa jeunesse, il connaît la route du 
succès dans tout ce qu’il entreprend.
II rendra d'immenses services au pays 
dans son département et sa haute 
science légale sera d'uu précieux up 
point uu Conseil des ministres.

PARLEMENT FEDERAI,

Séance du 29 juin.
M. Bergeron u présenté aujourd’hui 

sou umendement, dont lu teneur eut 
connue et qui u pour objet de reiupla 
cer l’nmendement de Sir Wilfrid 
Laurier.

M. Bergeron u commencé par félici 
ter MM. BouruHsa ut Lavergue de leur 
indépendance, et leur assure que c’est 
eux qui, finalement convaincront l’élec 
torat, s’ils ne sont pas capables de 
convaincre la Chambre. M. Bergeron 
n’hésite pas ù dire que si M. Laurier 
s’en était tenu â la clause 1G Original 
re, celle-ci eût été adoptée.

Le Dr Paquet h secondé l’amende­
ment.

M Fitzpatrick a répondu à M. Ber 
gernn en lui demandant comment il 
peut prétendre que la deuxième clause 
IG n’a aucune signification et no don 
ne rien aux catholiques, tandis que la 
clause primitive leur accordait tout, 
tandis que M. Monk a lui-même fuit 
uu discours pour dire que la deuxième 
clause proposée va plus loin que la 
première. Le ministre de la justice a 
ensuite pris point par point rameude- 
ment de M. Bergeron et il a démontré 
que loin d’éclaircir la position, cet 
amendement ne garantissait rien et 
n’avait aucune valeur pratique.

.M. Borden a alors glissé quelques 
mots pour dire qu’ayant voté contre 
l'amendement Bourassa, il ne pouvait 
pas voter pour l’amendement Berge­
ron, mais s’il avait le choix, il préféré 
rait voter pour l’un de ces amende 
ments plutôt que de voter pour l’amen 
dement Laurier.

L'hon. M. Brodeur a pris ensuite ia 
parole pour reprocher vivement à M. 
Bergeron d'avoir fait un discours poli­
tique et rien do plus, sans sincérité ni 
conviction.

M. Bourassa dit qu'il votera eu fa 
veut de l’aineudeiuent, car il ne vou­
drait pas être côté comme ayant voté 
contre uu amendement qui établit les 
écoles séparées et en faveur d’un gou­
vernement qui les abolit.

La discussion devint alors générale 
des deux côtés de la chambre et dura 
longtemps.

L’amendement ayant été mis aux 
votes, il fut perdu par 125 contre G.

Uu autre amendement fut ensuite 
proposé par M. Lamont, â lYffut que 
dans toute école publique ou séparée 
les intéressés aient le droit d’avoir une 
demi heure d’instruction religieuse à 
la tin de la classe.

A 1.30 h l'amendement fut adopté 
par 99 contre 27.

La motion principale fut enfin adop­
tée par 98 contre 2G.

La chambre s’est ajournée à 1.50 
heure.

Séance du 30 juin.
L’amendement do M. Monk à la 

clause 2 du bill d’autonomie a soulevé 
une vive discussion. Le député de 
Jacques Cartier prétend que son but 
n’est pas d’imposer le français aux 
deux nouvelles provinces, mais simple 
ment de maintenir les privilèges cons 
titntionnels qui existent depuis la ces­
sion du Canada, et qui ont été snlen 
nullement confirmés quand la terre de 
Rupert est entrée dans la Confédéra 
tion.

L'hon. M. Lemieux a fait un dis 
cours important sur la motion de M. 
Monk. Le solliciteur général commit 
la question â fond et il l’a traitée en 
maître. Il a répondu amplement à 
tous les points soulevés par M. Monk

Sir Wilfrid Laurier prit alors part 
à la discussion et dit que le bill cons 
tituant les Territoires ne pourvoyait 
pas à l'usage du français. C'est à la 
demande du Sénat, sur les instances 
du sénat. Girard que la loi fut amen 
dée. Dans le temps, les Français 
étaient en grande majorité dans
I Ouest. Aujourd'hui la situation est 
changée, on ne parle plus le français 
dans les cours de justice depuis 15 
ans, bien que ce langage soit permis. 
Les pères de la Confédération n’ont 
exigé Tusage du français qu’au parle 
ment et dans la province de Québec
II sait qu’on attaquera sa conduite 
dans cette province, mais il a fait de 
son mieux pour assurer à ses compa 
triotes les droits que leur reconnaît la 
constitution.

M. Bourassa dit que le gouverne­
ment peut imposer le français aux lé 
gislatures des nouvelles provinces 
comme il leur impose une loi à suivre 
pour l’éducation. Ces deux choses 
sont basées sur le même principe cous 
titutionnel. Il propose un sous 
amendement pour rétablir la loi telle 
qu'elle existait en 1877, en retranchant 
le dernier paragraphe de i’araende 
ment du député de Jacques Cartier.

Le sous-amendement du député de 
Labelle a été rejeté par une majorité 
de 54. Six députés seulement l’ont 
appuyé: ce sont MAI. Bourassa, La 
vergue, Monk, Bergeron, Leonard et 
Morin. Le vote a été 6 contre 60.

L’amendement de M. Monk a été 
perdu par un vote de 6 contre 59.

Il a été décidé que le bill s^ra en 
force le premier septembre. La 3 
lecture aura lieu mardi. M. Fielding 
a présenté une résolution fixant les 
salaires des lieutenants-gouverneurs 
d’Alberta et Saskatchewan à $9,000.

La Colonisation Au Lac St. Jean

Le deruier rapport de la société de 
colonisation du Lac St. Jean, que nous 
venons de recevoir, est d’un intérêt 
plus qu’ordinaire.

Les faits qui rappellent les progrès 
qu’il constata et les témoignages qu’il 
contient font honneur au dévouement 
de la société et parle hautement en 
faveur de cette région de plus eu plus 
populaire parmi ceux qui ont eu l'oc 
casion d'en apprécier les avantages.

La statistique et les illustrations 
s’accordent â démontrer les progrès 
accomplis. La région du Lac Saint 
Jean est aujourd'hui couverte de belles 
paroisses qui comptent des habitants â 
l’aise, satisfaits de leur condition, en 
counigés dans leurs travaux et rem­
plis de confiance en l’avenir.

A côté de l’agriculture, l'industrie 
s’implante rapidement, créant des 
marchés locaux dont la consommation 
enrichit l'agriculture. Bref, le progrès 
est général.

Ce succès est dû en bonne partie 
aux efforts de la société de colonisa­
tion dont les principaux ofiieiers actifs 
sont d'un rare dévouement et d'une 
activité remarquable.

Le rapport de la société nous dit 
qu’en 1904, 2,800 colons nouveaux 
s’ont allés s’établir (iaus la région du 
Lac St. Jean et de Chicoutimi. C’est 
un résultat extraordinaire pour une 
société dont les ressources sont relati 
veinent limitées.

LA PROVINCE DE QDEBE0

Nous venons do recevoir un nouvel 
ouvrage intitulé : "La Province de 
Québec”. Cet ouvrage est dû à la 
plume de M. Alex. Girard, employé 
du département de l’agriculture. Nous 
avons parcouru rapidement oe volume 
de plus de trois cents pages ; maie 
cette courte étude nous a sutli pour 
nous donner une idée de son utilité et 
de son importance. Il nous fait cnn 
naître l’organisation politique et admi 
nistrative, les ressources agricoles, 
minières et industrielles de la province 
ce de Québec. Plusieurs gravures, 
très bien faites, sont disséminées ça et 
là dans l'ouvrage et contribuent gran­
dement à en rehausser l'attrait et à 
lui donner pour ainsi dire de la vie. 
Nous sommes convaincu que les ren­
seignements intéressants que ce tra 
vail renferme du commencement à la 
fin rendront de très grands services à 
notre province sur le continent euro­
péen, surtout eu France, Belgique, où 
le courant d’émigration qui se dirige 
vers le Canada augmente d’année en 
année. Nos remerciements et nos 
félicitations à M. Girard, dont Pou 
vrage a été publié sous les auspices du 
ministro de l’agriculture de Québec.

EXPOSITION D’OTTAWA

L’exposition d’Ottawa, cette année, 
sera tenue du 8 au IG septembre. Elle 
surpassera en grandeur et en beauté, 
dit-on, toutes celles qui ont eu lieu 
dans la capitale jusqu’à présent. Preu 
vh des progrès de l’association de l’ex­
position, les directeurs out décidé 
d’agrandir beaucoup le terrain et d’y 
construire de magnifiques édifices nou 
veaux. Un seul de ces édifices coûtera 
$50,000. Lh terrain tel qu’agrandi 
aura près de 70 acres d’étendue. On 
compte avoir parmi les exposants, 
cette année, plusieurs éleveurs des 
plus (<n vue du pays, qui n’avaient pas 
exposé auparavant.

NECROLOGIE

Nous avons In regret d'annoncer la 
mort de Mme Mattln-w Read, épouse 
du geôlier de la prison. Mme Read 
est morte subitement, jeudi. Elle était 
chez son gendre, M. Albert Jenckes, 
avenue Portland. Elle devait sortir 
avec sa fille, Mme Jenckes. Celle-ci 
était rendue à la porte, lorsque tout à- 
coup elle entendit le bruit d’une chu 
te. Revenue sur ses pas, elle aperçut 
Mme Read gisante aur le plancher. 
Uu médecin fut aussitôt mandé, mais 
ne put que constater la mort. Les 
funérailles ont eu lieu samedi, au mi 
lieu d’un nombreux concours de pa 
rents et d’amis.

On apprenait avec un sensible re­
gret, dimanche, la mort de Mme T. T. 
Blais (née Anna Hart), arrivée tout 
soudainement, à Montréal. M. Blais, 
après avoir fait un commerce considé 
râble à Sherbrooke pendant un grand 
nombre d'années, était parti avec sa 
famille il n’y a que peu de temps, pour 
aller vivre à Montréal. Mme Blais 
était une femme fort estimée, qui fai 
sait l’ornement de la bonne société. 
Comme le fait remarquer notre con­
frère quotidien, on était frappé de sa 
ressemblance avec feu la reine Victo 
ria. C’était une belle femme, douée 
des plus belles qualités du cœur et de 
l'esprit, et qui n’a laissé que des amis 
et des admirateurs.

Nous offrons nos sincères condo 
léauces à la famille.

Hier matin, vers 4 heures, M. C. 
Blais, conducteur de voiture pour la 
manufacture Paton, est décédé, après 
une maladie d’environ 24 heures. Sa­
medi après midi, il avait travaillé à 
l'egrandissement de sa grange, rue 
Short, et comme il faisait très chaud, 
il avait bu beaucoup d’eau à la glace. 
Dans la nuit, une it fiammation d'in­
testins se déclara, et malgré les se­
cours du médecin il alla toujours en 
s’atriiltlisHaut. C'était un homme in­
dustrieux, un bon travailleur. Il était

tNtote
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fort estimé de ses compagnons d’on 
vrage. Il laisse une famille de sept 
enfants. Son épouse l’avait précédé 
de trois ans dans la tombe.

M. Peter McArthur, tailleur de son 
métier, un ancien citoyen de Sher 
brooke et une figure généralement 
connue, est décédé dimanche matin à 
sa résidence, rue Frontenac. Il était 
malade depuis longtemps, souffrant 
d’un cancer à la gorge. C’est un type 
des vieux Sherbrookois qui disparaît. 
Il était très sympathique et l’ami de 
tout le monde.

Feu Mme J. A. Hudon

A Montréal, le 30 juin dernier, est 
décédée Dame Vitaline Provençal, 
épouse de M. J Alphonse Hudon, à 
l'âge de 51 ans. Mme Hudon était 
bien couuue à Sherbrooke, où les pa 
rents de son mari demeurent. Elle a 
succombé après une courte maladie. 
Le corps fut transporté à Sherbrooke, 
vendredi soir, et exposé à la résidence 
de M. Joseph Hudon, rue Brooks.

Les funérailles ont eu lieu à la ca 
tliédrale, hier matin. Le service fut 
chanté par M. l’abbé J. A. H. üignac, 
curé et administrateur du diocèse, as 
sisté de MM. les abbés Laitue et 
Simard comme diacre et sous diacre.

Le deuil était conduit par MM. J. 
A. Hudon, époux, Pierre Provençal, 
frère, de St Johnsbury, Vt.,J. Hudon, 
beau père, A. J. Hudon, de Richmond, 
O. Hudon, J. A. Gauthier, L. H. St. 
Jean, beaux frères, etc.

Les porteurs étaient MM. Joseph 
Codère, C. F. Olivier, E. Précourt, R 
Darche, A'fred'Lanctôt et L. Trudeau. 
M, L. H. Olivier était le directeur des 
funérailles.

De belles fleurs avaient été déposées 
sur le cercueil et plusieurs offrandes 
de mesNes et de bouquets spirituels 
furent faites.

L’enterrement eut lieu au cimetière

BURBAU ETABLI BN 1876.

ASSURANCE.
Prémunissez-vous contre le feu en tenant 
votre propriété bien assurée à un bureau sûr.

W. S. DRESSER & GO.
29 CARRE STRATHCONA,

SHERBROOKE.
X-rOèranta pour Oantona de rBatd* 1» NORTH AMBRIOAN Lira 

ARHURANOB CO , d» Toronto, Ont —Dm affonta actif» demandé* dan* Im 
à dlHtrlcta non représentés. De bone contrat* leur seront donnée. ^

Important pour les Fanfares de Cuivre.
Nous venons de recevoir directement de Paria (France) le plus 

fort envoi d'instruments de fanfare de cuivre de belle qualité qui ait 
jamais été montré dans cette cité, et l’un des meilleurs envois qui ait 
jamais été reçu en Canada. Ces instruments ont été fait spéciale­
ment pour nous par la célèbre maison de Jérôme, Thibouville, Lamy 
A Cie., Paris, et chaque instrument est entièrement garanti par les 
fabricants et par notre maison. L’assortiment consiste en Cornets, 
B t/df de cuivre et plaqués en argent, Altos, Ténors, Barytons, Trom­
bones, Basses E et B et un lot spécial de belles Clarinettes, le mieux 
que nous ayons jamais montré. Nous importons ces instruments di­
rectement et chaque fanfare en Canada devrait s’enquérir de nos prix 
pour ces articles. 25 p. c. de moins qu'aucune maison de Toronto pour 
marchandises de même Dualité. Nous sommes justement A dépaque­
ter ces instruments et ù les mettre en magasin, et comme la saison est 
avancée, nous les marquons iï des prix assez bas pour ne pas en avoir 
A garder pour une autre année. Nous pouvons organiser toute nue 
fanfare de cuivre ou ù chalumeau dans une heure d’avis. Si vous 
avez besoin d’aucun instrument cet été, envoyez-nous votre liste 
maintenant et laissez-nous vous indiquer nos prix.

H. C. WILSON & SONS,
G3 Rug Wellington, SHERBROOKE. - Succursale à Magog.

St Midi •!.
N ohm offroiiH nos biticères coudo- 

lêaneeN à la famille Pacifique
‘TcanadieN

GRAND TRUNK system
VOYAGES DES VACANCGS

LES DERNIERES NOYADES

— A Ottawa, H. Miliaire, âgé de 15 
ana, n'eut noyé, un ne baignant dam. 
la rivière Rideau, près du pont Minto. 
Il ent tombé datiH un trou et savait 
trèa peu nager.

— Un enfant de dix ans, du nom 
d’AlphoiiHe Uoseulin, qui demeurait 
avec Ha famille, ù St). Henri, s’eut noyé 
dans le canal rouu les youx de ne» 
pntitH camuraduH.

EXCURSION DE COLONS.
(Masse <lu colons au Nord-Ouest Oanndlou.
Samedi, 15 juillet 1905.

KXPOSITION CKNTKNAIKK DK

LEWIS ET CLARKE
PORTLAND, OREGON.

1er juin au 15 octobre 1905

Conduils tiersouuelleuiuiit aux

COTES DU PACIFIQUE.
Le nrumlor part du Montréal

6 JUILLET.
Train Hpéelal—Parti limité à 125. UilleU 

Imuim pour 91 jour*.

Prix de Montréal, $160.50,
TouteR dépenveti payée*.

Adresse/, voua ou écrive/, pour détaila 4
—Pour ne s’être pas rendu aux 

aageu avis d’un ancien de Lacolle, 
un pauvre garçon, M. Robert Taylor 
«’eut noyé, Hiimedi, u Lacolle, au cours 
d’une excursion de pêche.

—Au cours de l’excursion annuelle 
des employés du Slav de Montréal, 
samedi dernier, le jeune fils de M. J. 
Mourhouse, âgé de dix ans, est tombé 
par dessus bord, et s’est noyé.

—A Bangor, Me., le cadavre d’une 
petite fille apparemment âgée d’un 
mois, a été découvert flottant sur la 
rivière. Le coroner dit que l’enfant 
était dans l'eau depuis plusieurs jours.

—M. Henri Lalondu, âgé de 45 ans, 
capitaine de la barge "Prescott”, est 
tombé par dessus bord de sa barge, 
alors que celle-ci était amarrée au 
pied de la rue McGill, à Montréal. 
Son cadavre a été repêché et trauw 
porté à la moigue.

—Un triste accident a eu lieu à 
ITIe Broughton, À l’entrée du port de 
Georgetown, I. P. E. T. Jackson, âgé 
de 40 ans, et Wm. Stewart, âgé de 15 
ans, ont péri en voulant se rendre eu 
chaland à leur bateau de j ê( ho, qui 
s’en allait à la dérive. Les cadavres 
ont été jetés a la côte quelques ius 
tants après l’accidunt.

—Un Canadien de Runiford Falls, 
Me., nommé Mailhiot, s'est Jnoyé 
dans le lac Rangeley, Il faisait une 
promenade en chaloupe eu compagnie 
de compagnons lorsqu’un fiux mou 
vement fit chavirer la chaloupe, et 
les trois occupants tombèrent à l'eau. 
Deux Américains ont réuni à en sau­
ver deux, mais Maühiot n’est pas re­
venu à la surface.

—A Lowell, Mass., le paisible 
quartier du Petit Canada était dans 
un grand émoi par suite d'une dou­
ble noyade qui a jeté deux braves 
familles canadiennes dans le deuil. 
La piemièro victime de l’onde a été 
le jeunu Joseph Tuilier, âgé de 7 ans. 
M. Ernest Mailloux h perdu la vie 
peu après eu asseyant de repêcher 
le cadavre de l'enfant.

l'rix d'aller ot rutour 
de aherbrooku...... : $75.50
ItilletH un vcnlo tous lus journ ut bous pour 

revenir dans (H) jour* do la date do la vente, 
mais pas plus turd quo lu IKJ novembre 1005. 

l’our billets et antres informations, adros-
HO/.-VOUS-à

K. H. BKVVKLU 
Agent des piissagers du la cité, 

Tél, Bell l.'W. Hat issu dus Arts.

IK ministère dus travaux publics recevra 
J jiwqu'a mardi, le 8 août 1905. Inclufive- 
ment, dos soumissions pour fournir lo charbon 

néco sairu aux divers èdltlcos publics apparte­
nant au gouvernement fédéral, dans tout lo 
Dominion; lesquelles devront être cachetées, 
adressées au soussigné et porter sur leur en­
veloppe, on sus de l'adresse, les mots; “Sou- 
missions pour la fourniture du charbon aux 
éditlces publics du Kouvuruemuut fédéral dans 
lu Domlnio/i.”

On uuul su procurer des Imprimés compre­
nant le devis et les formules de soumission en 
«‘«drossant k ce ministère.

Les soumissions devront être libellées sur 
les imprimés que le ministère foui nil 4 cette 
tin ot devront porter la signature dus soumls- 
sionnaires.

Un chèque égal * dix pour cent (10 p.o ) du 
moulant un la soumission, k l’ordre du 1 hono­
rable ministre dos travaux publics et acuepté 
par une banque a charte, devra accompagner 
chaque soumission. Ce chèque sera confisqué 
si l'entrepreneur, dont la soumlselon aura été 
aeoeptée, refuse de signer lo contrat d’entre­
prise ou n'exécuto pas intégralement ce con­
trat.

Le chèque dont on aura accompagné les sou­
missions qui u'auront pas été acceptées sera 
rt mis.

lai ministère no s'engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre.
FRKD. G ELINAS,

Secrétrire.
Ministère des U avaux publics,

Oltawa, 'Jtijuin 1905.
N.B.—Le ministère ne reconnaîtra aucune 

note pour la publication de l'avis ci dessus, 
lorsqu'il n'aura pas expressément autorisé 
celte publication.

CANADA. t
PROVINCE DK QUEBEC.

Dist rict do St. Francois. J
DANS LA COUR PK CIRCUIT. 

No. 020.
DEVANT (1. L. DcLO TT IN VIL L E. O. C. C. 
HILAIRE AUBIN, du canton de Weslbury, 

dans le district de St-KrancoD, marchand, 
Demandeur, vs.

NAPOLEON POMEKLKAU, du canton do 
Clifton, dans lo district de Ut-François et> 
actuellement absent aux Etats-Unis d'A- 
uiérique.

Défendeur.
Il est ordonné au défendeur de compa­

raître dans le mois.
Q. L. DuLOTTINVILLE,

O. C. C.
Emii.k Rioux,

Proc, du demandeur.

RoMway, 28 janv. 1901.
C. G. RICHARDS &Co.

Citera tueaflieurfl.—Cet au tout ne, j'ai 
fait un* chut* au bas tl’uae clôture et me 
■uii infligé une bleaiur* ft l’estomac 
qui m’a ampéché de travailler, car l’a- 
val* de la difficulté ft r**pir*r. J’ai easayé 
divarae* sortaa da liniments at liana 
m’ont fait aucun bien.

Uua bouteille du LINIMF.NT MI- 
NARD aur des flanelles chaudes appli­
quées aur la )>oitrine n’a guéri compléta- 
ment

C. H. COSSEBOOM.
Kossway, comté de Digby, N. E.

ürPayez votre comp­
te de lumière électrique

MLLE A. M. TREMBLAY
Donnera des LEÇONS DK PIANO k domicile 
ou chez M. •*. Biron, 94 Avenue Bowen. Pour 
les conditions, e’udretser comme ci-haut.

INSTITUTRICES
On demande pour les écoles catholiqnes do 

East Angus, pour l'année solaire prochaine, 
cinq institutrices diplômées enseignant et par­
lant bien l’anglais et le français, et me pour 
uchovor celte année. Prière d'indiquer prix 
et références. S'adresser au Secrétaire-Tréso­
rier, botte 205. East Angus, P. Q.

DEPARTEMÏNt DE L'AGBICDLTÜEE
DE LA PROVINCE DK QUEBEC.

Vente de la ferme modèle 
de Compton

avant le 15 et profitez

C. H. FOSS,
Agent de ville pour passagers et billots,

2 run Wellington, Sherbrooke 
Ou T. KING, agent de la station.

GRANDE

Exposition d'Ottawa
L’exposition du Canada Cen­

tral va surpasser, cette année, 
toutes les expositions antérieures.

DU 8 AU 16 SEPT. 1905.
$86,000 sont à se dépenser 

pour agrandir et embellir le ter­
rain et élever de magnifiques édi­
fices nouveaux. Les nouvelles 
constructions devant comprendre 
de grands b&timents d’usage gé­
néral et pour la laiterie.

Exposition de ohiens.
Courses de ohevaux, 

Belles spécialités de théâtre,

SPECTACLE MILITAIRE
(Déll franc* d* Lucknow)

Et magnifique feu d’artifice 
comme d’habitude.

JEUX ATHLETIQUES.
35 des remarquables médailles 

d’or de l’Association, cette an­
née.

Pour liste des prix, formules 
d’entrées et toute information, 
écrivez à

K. McMAHON,
Secrétaire.

26 rue Spatks, Ottawa.

A Vendre ou a Louer.
Maison ot dépendances, toutes les commodi­

tés modernes, 18 acres de terre avec bon ver- 
g<T, No. 185 rue Bowen Avenue.

La maison avec le verger sont loués ensem­
ble, si on le préfère.

WM. MURRAY 8c CO,
17-1» rue Kiug^

-A- "VElSriDRE
Un moulin à noie complet, engin 100 forces, 

chaudière, grément de noie, ledger, machine a 
bardeaux. 2 écorceurs, coupes de bols, bois 
frun<% bols mou, il y a du bois pour 20 ans, 1 
bateau * vapeur 35 pieds de long. BAti depuis 
trois uns sur le bord du Lao des Rats, à G Ur­

sule de la statleu de HL-Samuel, sur le Qué- 
jc Central. Sera vendu avec bonnes condi­

tions. S’adresser A TNLKâPKOUK LKMAV 
I^tc Még(intic.

ON DBMANDB
Un bon cultivateur marié, pour prendre solu 

d’une petite ferme A quelques milles de U 
ville.
jno

S'adresser A ........
L. C. BELANGER.

A. ’VH INT ID 3H12
e grande terre dans Orford, prés des llml 
i Sherm-onke, une antre grande terre et 
i bâtir près du terrain de l'exposition, A 
irooke, et deux belles résidences en brl- 
k Sherbrooke. Agen* MU4Itl,r

de Tescompte. 
CHARBON - CHARBON

Achetez l’anthraoite Lopez
Miné dans le sixième district de Pennsylva­

nie." Nut," "Stove.” "Kgg." Ce charbon est un 
carbone très pur et exempt de matières étran­
gères.

C'est maintenant le temps de donner vos 
commandes. Donnez aujourd'hui la comman­
de pour aucune quantité et U vous sera livré 
lorsque requis. Formez la commande d’un 
char avec vos amis et vous aurez des prix 
spéciaux.

J. B. Armstrong, agent de ven­
te pour Sherbrooke.

B. de P. 6. Téléphone 425,

1-0 gouvernement de la province de Québec 
a décidé de faire vendre avec ses accessoires, 
la ferme qu'il possède k Compton ot qui est 
connue depuis 1891 sous le nom de " Ferme 
modèle de Compton.”

Cette ferme est on parfait état de culture, a 
un splendide verger en plein rapport, une 
beau troupeau âlÀyrshlres, et tout le roulant 
nécessaire.

Le ministre do l'agriculture prie les person­
nes qui désireraient acheter cette ferme, de la 
visiter et d'envoyer leurs soumissions soit 
pour partie soit pour lo total dos meubles et 
immeubles qu'elle contient.

DR. J. DESJARDINS
OCULISTS MT AUaiSTS,

Coin Ste-Oatherine et Et-Timothée
MONTRÉAL.

Man de Ciment Flexible de
Les soumissions pour l'achat de ootte ferme 

doivent être envoyées au Ministre de l'agri­
culture, A Québec, le ou avant le 15 de juillet 
prochain (1906). Le gouvernement ne s'engage 
pas A en accepter aucune.

Par ordre,
S. SYLVMBTRB.

Sec. DépL Agrio.

De OARBY.
1a meilleure toiture toute prête que Ijf **®1* 

humain puisse Inventer. Afépreuve du fsu 
et de la rouille et ne se détériore pas.



AU PUBLIC

Il uous reste 
^ encore quelaues 

douzaines d’un 
magnifique por 
trait de Sir Wil 
frid Laurier, 
grandeur 18Ax25 
lies., que nous 
enverrons gra 
tuitement&tout 
nouvel abonné 
payant d’avan 
ce un abonne­
ment d'un an au 
Progrès de l'Est 
Les vieux abon 

nés recevront également ce por 
trait eu payant leurs arrérages et 
un an d'avance.

'MA*#*....

i,yi<

(•m> uir

Les demandes seront remplies à 
tour de rôle, c'est-à-dire que les 
premières arrivées seront les pre­
mières servies.

NOTAS LOOALiHH

—Aujourd hui, 4 juillet, eut l’tinni- 
verHHire de l'Iud^piMidauuH des Et ut s- 
U UÎM.

—Ou dit que la pêi h « A l’uohigati 
eU tièd lionne au Petit Lac Megog, 
cet ètè.

— M. I’abbt5 J. T. MiihiUO, pri f.<H- 
Heur hu Kèininaire, Ont iinuitné vicaire 
ù Wntlon.

D^pièd le registre du uibninatre, 
il e»t tombé sept pouren de pluie entre 
iitiiuedi le nuit et diaianclie'inidi.

— Le drapeau Hot tait à mi mût au 
lOiiMilat américain, hier, à l'occHuinn 
du décftii du neerétaire d'K tat, M. John 
H-y

— Il y a actuellement dix neuf pa­
tient* au Protestant Hospital. C’est 
un grand nombre pour cette saison de 
l’année.

— Pendant la vacance, M. le juge 
Hutchinson sera au palais de justice 
tous les mercredis, pour disposer des 
hH’aires judiciaires.

— M. Jos. Landiy, employé do la 
maison T. A. Bourque, s'est démis de 
bon emploi pour s’occuper du commer­
ce de punîmes de terre.

— L'élection des commiasaires d’éen 
les du bureau protestant a eu lieu hier 
mat iu. MM H I). I ciwreuce et A 
Ci. Campbell ont. été réélus.

— I.e grand constable lliram Moe 
h conduit O. Beaudoin, condamné n 
cinq ans de détention, au pétitencior 
de St Vincent de Paul, samedi.

— Le foin s’est prodigieusement dé 
veloppé depuis une dizaine do jours. 
Tous nos cultivateurs se préparent à 
commencer bientôt la fenaison.

— Le 29 juin a eu lieu, à la cat hé 
drale, l’inhumation de Marie-Valéda 
Iréna, âgée d'un mois et demi, enfant 
de M. Jos. Côté, employé de la Kami 
Drill Co.

— Devant le juge Mulvena, vendre 
di matin, O. Laverdière, de Stoke, a 
été condamné à $2. d’amende et les 
frais ou \b jours de prison, pour voies 
de fait sur la peisoune de F. Koy, du 
même lieu.

— Dimanche après-midi,a eu lieu, À 
lu cathédrale, l’inhumation, au milieu 
d’une imposante assistance, de Marie- 
Thérèse Ameline, décédée a l’âge de 8 
jours, enfant de M. Mum Guilbault, 
entrepreneur de pompi-s funèbres.

— M. Young, du canton de Hamp­
den, a comparu devant le Magistrat 
de District Mulvena, vendredi, accusé 
d'avoir proféré des menaces contre un 
voisin. H fut condamné à fournir 
cautionnement de garder la paix pen­
dant un au.

—M. J. H. D. Codère, le bijoutier 
bien connu, déménagera vers le 10 
juillet prochain dans la maison Codè­
re, Fils di Cie., No. 159 rue Welling­
ton, où il aura un des plus beaux ma­
gasins de la ville. j-n o.

— Lus Petites Sœurs de la Sainte 
Famille ont commencé, dimanche ma­
tin, leur retraite annuelle. Environ 
loû religieuses suivent les exercices 
de celte retraite, qui se terminera di 
manche prochain. Le Rév. P. Aimé, 
Franciscain, en est le prédicateur.

—A une assemblée de la cour St. 
Michel des Forestiers Indépendants, 
MM. F. H. Hébert, C. J. Paquette, 
A. Lefrançois, Jos. Clt ttuberland ont 
été ch< isis comme délégués à la pro 
chaîne convention qui sera tenue dans 
le courant du mois à St. Léon ou Jo- 
bette.

— Le club de crosse de Sherbrooke 
a remporté une belle victoire sur le 
club de Montréal, samedi. Nos joueurs 
ont gagné par un résultat de 14 à 3. 
Il y avait beaucoup de monde à la 
parue. Son Honneur le maire léo­
nard était présent et a donné le signal 
du jeu.

—MAL Wright, A. S. Hobson et 
(«eorge Thompson ont accompli un 
tour de force remarquable en fait de 
navigation. S'étant rendus à Newport,
^ t., vendredi soir, ils se sont embar­
qué# en canot, samedi matin, et ont 
descendu le lac Memphrémagng jusqu’à 
Magog, y arrivant le soir. De là ils 
ont descendu la rivière Magng jusqu’à 
Sherbrooke.

— La célébration du 1er juillet a été 
paisible à Sherbrooke. Un grand 
nombre de citadins sont partis par les 
trains du matin pour aller à la cam- 
pagtie. Il y a eu concours du Club 
de 1 ir de Shetbrooke. La principale 
attraction, Taprès midi, était la partie 
de crosse sur le terrain du club de 
crosse de Sherbrooke, Le soir, la 
Pauline Hammond Co. donnait une 
représentation an th-àtre Clement.

— Des recherches sont faites pour 
retrouver une femme d'un &ge moyen, 
Augustine Tremblay, épouse d’Am 
broise Baron, D'une taille de cinq 
pieds et cinq pouces, il lui manque 
deux dents à la mâchoire supérieure. 
Elle a quitté le domicile conjugal rue 
Queen, lundi. Elle est partie accotnpa 
gnée de Alfred Monodie dit Veil 
Jeux. C’est un homme blond, yeux 
blancs, de taille moyenne. Ou en de 
'“ande des nouvelles.

0-A.WTOH.X-A..
Vttuu _ La Sorti Qw Vous An; T ou jouis feint*

—Une locomotive du Québec Cen­
tral ainsi que le tender et un wagon 
du train d'accommodation partant 
d'ici à 11.30 p. m., ont déraillé de 
l’autre côté du pont du St François, 
samedi. Une aiguille mal mise avait 
été la cause de l’accident. La loco 
motive a été renversée sur le côté, 
mais il n’y a pas de dommages. Le 
mécanicien et In chautVeur ont sauté 
sans se faire de mal.

—Lns militaires de Stansteud et de 
Sherbrooke qui avaient été au camp 
de Laprairie sont revenus vendredi 
matin. Il appert que les manœuvres, 
cette année, (Tout pas été du tout 
plaisantes. L’eau à boire était telle 
meut mauvaise qu’il a fallu en char 
rier du village de Laprairie. Ça seat 
adonné pendant un tempi de boue, et 
les vieux efiieiers qui pendant plu 
sieurs années ont été à Laprairie di 
saient que jamais ils n’avaient vu le 
terrain eu aussi mauvais état.

—Le concours annuel du club de 
Tir de Sherbroocke a eu lieu samedi. 
Il y avait des repré»eutantH des clubs 
de tir de Québec, de Ch wnplain, de 
Montréal, do St Hyacinthe et de 
Sutton Jonction M. T. M. Craig, de 
Shei brook*, a obtenu le plus grand 
nombre de points. Parmi les üana 
(liens français qui h’y sont dLtingnéi, 
on remarque les noms de MM. D.is- 
rivières, Pepin et. Dumont. Les tnom 
lires du club de Tir de Sherbrocke ont 
donné un lunch eu I honneur des visi­
teurs, au Sherbrooke House.

— Les deux frères, William et 
George Cummiegs, peintres, étaient 
occupés au peinturage d'unn hûtbse, 
l’autre jour, lorsque leur échafaudage 
s’ébranla tout à coup, les précipitant 
sur le sol, d’une hauteur «le 25 pieds. 
Geoige, ayant eu la bonne fortune de 
rencontrer dans sa chute un obstacle 
auquel il put un instant se crampon­
ner, en fut «|uitte pour une légère 
contusion ; son fière, moins heureux, 
reçu/ à la tête et, au côté, des blessu 
res assez graves qui le retiendront à 
sa chambre pendant quelques semai 
nés.

— A une réconte assemblée «le TU 
ilijtn d<‘H Arts et de la Bibliothèque, 
une résolut ion fut adoptée pressant le 
conseil de ville «Texéeuhir les tenues 
de la résolution qui l’oblige à accepter 
le don <l»« M. Carnegie pour l’établisse­
ment d’unc bibliothèque publique, ou 
d’aider plus efiicaceinent au maintien 
de la bibliothèque publique actuelle. 
L'Association de la bibliothèque actu 
elle a un déficit d’environ $1,000, qui 
s'accroît de $300 par année. Cette hi 
bliothèquo publique sera maintenue 
pourvu que le conseil augmente sou 
octroi de $300 par année, autrement 
tout sera vendu.

— Un émoi s'est produit j>*u«li der 
nier, sur l’avenue Aberdeen. Marie- 
Jeanne, âgée de cinq ans, enfant de 
M. F. Matte, voyageur pour la "Que 
bec Clothing Co.," (il une chute d’une 
douzaine de pieds. L'enfant, en se 
penchant sur la rampe de la galerie 
de la résidence de ses parents, perdit 
l’équilibre et culbuta sur le sol en bas, 
où se trouvaient plusieurs grosses 
pierres. Elle fut recueillie privée de 
connaissance. Après examen médical 
de la petite Marie-Jeauu«>, on constata 
que la petite Hile n'avait pas de mein 
bres brisés. Elle avait plusieurs con­
tusions à la têtu et au corps. Une 
blessure à l’arrière de la tête semble 
plus grave que les autres. Le Dr Le 
doux ne put se prononcer quant à sa 
gravité, et les conséquences qui peu 
vent en résulter.

PERSONNEL.

— M. le Dr Forest, médecin-dentis­
te, était à Montréal, dimanche.

—M. et Mme F. J. GriHiih sont 
allés eu promenade à Montréal.

—M. L. C. Bélanger, C. K., est 
allé a Ruhinond hier, psur «flaires 
professionnelles.

—M. D. D. O’Meara, inspecteur de 
la douane, de Québec, était en ville en 
tournée oflicielle, jeudi.

—M. et Mme Wm. Charest et leur 
famille sont partis pour une villégia­
ture de 2 semaines à Garthhy.

—Mlles Loda et Marie Ange Saint 
Jacques, de Waltham, Mass., sont en 
promenade chez M. Jos. Sorel.

—M. Napoléon Paradis, de Mont 
réal, était en visite ces jours derniers 
cluz M. Etienne Chartier, son oncle.

—Mlles Giasson, de Farnbam, 
étaient de passage en ville vendredi, 
en imite pour Eaton, où elles allaient 
en promenade.

—Etaient de passage à East Angus, 
dimanche dernier, Mlle Rose Noury, 
de Nicolet, en compagnie de M. et 
Mme A. Lagueux, d’Ascot Corner.

—M. G. M. Morey, après avoir 
terminé un cours d'études brillant au 
Bishop’s College de Lennoxville, a 
commercé à étudier In droit. M. Morey 
est entré à l’étude de Mtre L. C. Bé­
langer, C. R, et ira probablement à 
l’automne suivre les cours d'une uni­
versité à Montréal.

Il y a plus de catarrhe datift 
cette partie du pays (pie toutes les 
autres maladies mises ensemble, 
et jusqu’aux dernières années était 
considéré inguérissable. Pendant 
plusieurs années les docteurs le 
prononçaient une maladie locale et 
prescrivaient des remèdes locaux 
et en continuant toujours à faillir 
d’obtenir la guérison, eu traitant 
le local, l’ont prononcé inguérissa­
ble. La science a prouvé que le ca­
tarrhe était une maladie constitu­
tionnelle et c'est pourquoi il 
faut traiter la constitution/'Hall’s 
Catarrhe Cure", manufacturé par 
F. J. Cheney A Co. Toledo, Ohio., 
est le seul remède qui guérit sur le 
marché. On le prend intérieure­
ment dans des doses de 10 gouttes 
à une cuillerée à thé. Il agit direc­
tement sup le sang et sur les sur­
faces muqueuses du système. Ils 
offrent un cent dollars pour cha­
que cas qu’ils failliront ae guérir. 
Envoyez pour circulaires et témoi-
**A§re*88ez, F. J. CHENEY A C.

Toledo, O.
Vendu par les pharmaciens. 76c. 
Prenez les Pilules de famille de 

Hall pour la constipation.

—Melle Aurore Drapeau, de Low­
ell, Mass., e«t en promenade chez son 
grand-père, M. Louis Drapeau ainsi 
que ses autres parents pour une couple 
de mois.

—L'épouse de M. J. A. Martin, de 
la Dominion Express Co., est partie, 
samedi matin, accompagnée de ses en 
fants pour un mois de vacance cht-z des 
parents à Farnham et l’Ange Gardien.

—Mmes Henry Camirand et Oli­
vier Camirand sont allées à Trois 
Rivières voir une de leurs cœurs qui 
avait été victime d'un accident der­
nièrement. M. Fred. Camirand ac 
compagnait sa mère, qui est âgée de 
87 ans, et Mme Henry Camirand.

LE BACCALAUREAT.

tion canadienne a souvent été appe­
lée la "Genève du Canada."

Afin d’acquérir une idée compré 
hensive des merveilleuses surprises à 
sensation de cette région, envoyez 
deux centins en timbres au départe- 
men général des passsgers, Boston 
<k Maine Railroad, Boit on, pour 
avoir leur beau petit livret illustré, 
intitulé "Lake Memi hremagog ami 
About There," et deux cents pour le 
livret compagnon intitulé "Valley of 
the Connecticut and Northern Ver 
mont."

CASTORIA
Four Bébés et Enfant*

La Sorte Que Vous Avez Toujours Achetée
Voici, d’après le tableau ofliciel, la 

moyenne des différents collèges pour 
l'examen universitaire du baccalau­
réat :

PUILOSOPUIK
77.0

Nicolet.......... .... 54 5
Chicoutimi.. ..4 " .. .... G2 1
St Düiiktan. ..8 " .. .... 60 0
St«* Anne . . . . ..18 " .. .... 57 8
St Hyacinthe. ...19 " .. .... 57.7
Moutiéal........ .. 7 " .. ... 5G5
Troi» Rivière» .. 10 " .. .... 54 G

.... 53 7
Kimomki ... ..10 " .. .... 53 2
Bourget........ ..7 " .. .... 51 1
l/Aiwiimption. ...19 " .. .... 49 7
Ste Thérète.. ..IG " .. .. .. 49 2
Lévi»........... ..7 •' .. .... 47 7
Jolifltp.......... ..IG " .. .... 47 5
St Laurent... ..7 " .. .... 45 7
Sherhroukrf.. ..3 " .. ___32 9

KHÉTOKIQUK
10G0

Montréal.... . 21 élève» . . .... 79 8
St Hyacinthe. ...33 " .. .... 73-f
St« Anne. . . . ..19 " .. .. . 73 2
QuiMfc........ .. .. 72 9
Muuuoir........ .01 " .. . . .. 72 0
I.évin ............ ..Il " .. . ... 70 9
Chicoutimi ... ..9 " .. .. 70 3
Riinou- ki . .. ..IG " .. ___G5.5
L’AHHimiplinn ...IG " .. . ... G92
Vail* ylii'lii . . .. 3 " .. ___G 9 2
Sherbrooke. . . ..18 " .. . ... 07.3
St Laurent.. . . 8 " . . . ... GG 4
Troi» Rivière» ..21 " .. ... 658
N tcolet.......... ..31 " ... . ... 05 5
Bourget.......... ... 9 " .. .... 03.7
Juliette.......... .31 " .. . ... 01. l
St Dunutan . ..8 " ... .... 69.3
Ste Thérèse... 24 " .... 58 8

——-------
UN QUAND SPUUTA0LU

11 sera offert par le Cirque Rin- 
gling, jeudi, 13 juillet 1905

Sous le rapport des grands specta 
clés, le cirque des frères Kingling a 
dépassé de beaucoup les tentatives que 
les autres cirques ont faites depuis un 
grand nombre d’années et le succès de 
cette entreprise a dépassé l'attente du 
public et des organisateurs eux mêmes 
Le sujet qu'ils ont choisi est magnifi­
que sous tous les rapports et les frères 
Kingling ont su proüter de l'occasion 
qui leur était offerte afin de donner 
uous une tente le grand spectacle inti­
tulé : "Le camp du Drap d or."

Douze cents personnes sont employ 
ées dans ce grand déploiement de 
pompe et plus de G00 chevaux appa 
raissent dans cette scène grandiose.

La plus belle partie du grand spec 
t ho le est celle qui voit le ballet devant 
les rois anglais et français et auquel 
prennent part 200 jeunes filles. La 
musique a été écrite spécialement pour 
ce grand spectacle et elle est parfaite 
meut jouée par une fanfare de cinquan­
te musiciens.

Cette nouveauté dure 30 minutes, 
au commencement de la grande repré 
seutation du cirque. Il faut un convoi 
spécial afin de transporter les décors 
et les autres propriétés ainsi que les 
2500 costumes dont on se sert.

Parmi les célébrités qui font leur 
apparition dans Tarène ou remarque 
les six Glinaerettis, Frank (upside 
down) Smith, Dacomas, la troupe Ce- 
lini-Cairin, les De Veunes, les frères 
Fortune, les trois Rioa, leu Aldaredos, 
les deux Melvos, le trio Alvo, Mlle El 
Salto, le grand Dracula et M. La Hirt. 
Ceci est certainement la plus belle col­
lection qui puisse apparaître dans un 
cirque.

Les artistes qui font des tours de 
gymnase dans l’air sont les suivants : 
les Flying Fishers, Piatuondou et Ar 
mondo, les frères Fortune, le trio Al­
vo, Melvos, les frères Rio, M. La Hirt, 
Mlle El Salto, Horace Webb, qui vien 
tient de revenir d’une tournée en Eu­
rope, après y avoir remporté de grands 
succès.

La grande parade gratuite quittera 
le terrain du cirque à dix heures du 
matin, jeudi le 13 juillet.

LE LAO MEMPHREMAG0G

UC LOCH LOMOND OS l'aMKKIQUK

Le lac Memphrémagog, dans le 
Vermont Nord et le Canada, est la 
plus charmante place d'été de l’Etat 
des Montagnes Vertes. Ce lac a tren 
te milles de long et deux milles et 
quart de large ; plu»"'des deux tiers 
de sa longueur sont dans le Canada. 
Dans les temps ancier.s c’était le re 
fuge favori des sauvages pour la pèche 
et camper ; ce sont eux qui Tout appe­
lé Metn| hrémagog, signifiant "belles 
eaux.’’

lie vapeur "Lady of the Lake" lais­
se Newport faisant voile sur toute la 
longueur du lac jusqu’à Magog, ce 
qui demande quatre heures. Les 
coups d’œil tels qu’aperçu» du na­
vire sont magnifiques ; le charme du 
rivage bordé de rochers inégaux ; les 
falaises immenses, les longues suites 
de forêts vertes, la cîme des monta­
gnes éloignées de la Tête du Hibou 
et de Otford, avec de temps à autre 
de belles vallées présentant une pa 
noraroa qui apparaît de plus en plus 
bf au à mesure qu’on avance.

La "Suisse de TAmérique’’ c’est 
son nom, et beaucoup de personnes 
voient eu Memphrémagog on autre 
Loch Lomood, pendant que la por-

Porte la 
Signature de1

Nouvelles des Cantons de TEst

THETFOKD MINKS.
-M. H H H-uukU, ÿ>éritht de la ('ie 

K" g K a été élu mairu de Tlittford 
Miuen aiuè-i nue lune vivement uuiileatée 
par une majorité de 117 voix iur «ou adver­
saire M. Octave Turcotte.

HKATHON.
— Dunam ha apièimidi, nu ouri énorme 

a causé une grande fr»yi-ur elirz certain» 
cultivateur* de Heulhou. Mnî re Manin 
a apparu tout à coup daiia le verger de M. 
K W. H< we, qu'il vi»ii* pi-udaul queltpie» 
minuie*, avant de retourner dans la ftuèl 
voisine.

SCOTSTOWN.
— James Ai mai roi g, âgé de UO ans, «|ui 

•e trouvait au camp «Te Laprairie, avait été 
victime d’uu fatal accident. I.a voiture 
d’une pièce 'l'artliterie lui avait passé sur 
le corps. L'iofet tuué avait riç'i dus lésion» 
internes «raves et il est mort rk THâpituI 
(■énéral, à Montréal, dimaiu li- soir,

AKTM AHANKA.
— Un grave accident et t arrivé à M. (Yi 

me II <mel. loopriélaire d'un moulin à car­
de, h Saint Kjlcem. M. Hamel était oiicn 
pé à netioyr dus ronlt-aux, lortq n< -a innn 
clic de elirmi-ie s’est prise tout h coup dans 
les cardes et sa main s'ini niduisunt dans les 
dents d'ei grenage. M. lluniel a eu la main 
affreusement mutilée.

Les tminnures et les nlaiutes 
n’ôterout pas la douleur d nue pi- 
ijûre d'insecte, tuais le Puiu Killer 
tie Perry Davis le fera toutes les 
fois. Apnliquez-le avec votre doigt 
sur l'emiroit qui fait mal. Prix, 
25c et 50c. I
STUKKLY NORD

— Le U7 du moi* «le juin dernier, M Niel 
Terms conduisait & Taiilel Mlle Alloua Col 
lin, tille de M. Léon ('ollin, maire de la pa­
roisse de Noue Dame de lloiisecour». Le» 
marié' étaient accompagnés du leurs (ères.

— Les examens des écoles sont terminé». 
M. le curé a accompagné les uommissanes.

— I.a vente du beurre et du Lountge de 
la semaine dern ère a été de Mi \] -I cents 
pour 1 bi-utre, el U 1 4 cents pour le fro­
mage.

(IRAN H Y.
— Mit- Aline M issé, élève du couvent de 

Marieville, est de retour dans sa ftmille 
— M. et Mme S. H. (\ Miner sont partis 

mercredi matin pour leur tournée annuelle 
à la Colombie Anglaise. Ils set ont absent» 
pour un mots.

— La distribution des prix du couvent a 
eu lieu mercredi, le 22 juiu. Deux médail­
le* d’or ont été décernées aux plu» méritau 
te».- Mlles ('lara Chat lier et Bernadette 
Dausereuu.

LAC MKUANTJC.
— La Cour de Circuit, »ou* la présidence 

du juge Pelletier, siégeait, lundi, à Lac Mé- 
garnie, lorsque vint à passer tout en face du 
Palais de Jmtice, la puiade, fanfare jouant, 
d’un cirque alors orampé dan* L localité ; 
aussi-ôt, ce f it confusion dans la salle dee 
audiences, pat mi la foule anxieuse et trépi­
gnante des témoins qui tirent un tel désor- 
«Ire que le Président du Tribunal crut fuit 
convenable de suspendre ht marche des pro­
cédures aliii de permettre k l’assistance de 
satisfaire sa curiosité pour ce spectacle.
BOLTON.

—M. Terrill Phelps, de South Bolton, est 
décédé aptès une opération qu’il dut subir k 
la suite d'un accident de travail au cours 
duquel il eut le crâne fracturé. Le délunt 
laisse dans le deuil, une jeune épouse et de 
nombreux amis.

— Un magnifique cheval appartenant k M. 
Warren Mizener, de West. Bolton, a été 
trouvé moit, dans un champ de la ferme de 
son propriétaire, la lêie transpercée d'une 
balle. M. Mizener, ne se sachant pas d’en 
nemie dans la localité, est oouvaincu que le 
fait est d(l à un accident et qu'il recevra le 
prix de son cheval.
8TANSTEAD.

—Uharles William Holmes, du village de 
Rm k laland, dan* le «littriât du St-Franç iis 
province de Québec, professeur de musique, 
demandera au pai lemenl à su prochaine ses­
sion, un bill de divorce d’avec son épouse 
Mme Alice Bryaut, autnfoi* du même lieu, 
«nais aujoui d'hui de pays inconnu, pour cau­
se d'adultère.

—Voici quelles sont les jeunes filles du 
oouveut des Ursulitie* de Siaustead qui ont 
remporté les plus hautes récompenses à la 
téauce de clôture : Des médaille* d’or ont 
été décernées k Mlle Rose Emma Hevey, 
itr Mgr Paul LaRocque, pour la politesse ; 
i Mlle Alice Uaron, par Thon. M. Hackrtt, 
pour la doctrine chrétienne ; à Mlle Al ce 
Demera, par M. T. J. Norria, pour la bonne 
conversation anglaise. Une médaille d'ar­
gent a été décernée à Mlle Marie-Lnuiee 
Urandhoi* par Mme John Champoux, da 
Disraeli, pour l'économie domestique.
ST KPHRKM 1)'UPTON.

—Jeudi soir, au milieu d’une foule de pa­
rente et d'amis avait lieu au collège St-Jo- 
seph, dirigé par les Révérends Frèree Ma­
riales, la distribution solennelle dee prix, 
M. le curé K. Lessen! et son vicaire M. 
l'abbé Boisvert, présidaient la fêt>. Plu­
sieurs prix d'une grande richesse furent 
distribués aux élèves de cette inetitution. 
Les Révérends Frères ont raison d'être sa­
tisfaits du succès remporté psr leurs élèves 
qui leur out tsit gloire dsn* le* derniers 
exsment dont les commissaires se aoot dé­
claré* forts contents. Les élèvee sont sortis 
fort* contents. Les élèves sont forts heu­
reux et contents de retourner dans leurs fa­
milles qu’il avaient quittées depuis dix 
longs mois.

— Le* exercices de» Q tarante Heures ont 
eu lieu à Saint Kphrem d'Upton, lundi, 
mardi et mercredi de la aemaina dernière. 
Tous les ooufièret voisins ee tout fait un 
honneur de venir aider M. notre dévoué 
curé.
BULSTRUDK.

—La paroisse de Saint-Valère da Bulstro- 
de possède dans ton sein un personnage lo- 
téreeaant dans la personna d'Edmond nie de 
Julea Houla. Ce jeûna homme eat âgé de 
vingt ans. A sa naissance il peeeit ooxj Iba 
et jusqu’à Tige de 2 ans il aemblait ae déve 
lopper d'une man-'è-e normale, alors qu'une 
maligne attaque de coqueluche le rendit 
bien melade pondant un an. Depuia cette 
époque, il a toujours joui d’une bonne aen- 
té, mais n'a pas ou presque pae grandi, com­
me on peut en juger per ses proportion* ac­
tuelles ; teille, 40 pouces de hauteur ; gro- 
saur à la ceinture, 32& pouces -; à la poitrine 
31 ponceo ; sur les épaules, 39 ; longueur du 
corps, 24 pouoct ; dee jambes, 16 pouces ; 
dee braa, 17 poeoee ; de la plente dee pieds,
8 poncee ; groeaeur de U tête, 22 pouoea ; 
du cou, 13 pouoea. Soue le rapport de Tin- 
telligeuoe, fl eemblt que chat ce jeune hom- i

ma, lea causes qui ont arrêté sa croisaance 
corporelle ont agi en même temp» »nr son 
développcmeot uiielleitucl, car »»s parent» 
disent que malgré des années et des années 
d'essai, ils n'nnt pu parvenir à lui faire ap 
prendre ses prières, pas même l'oraison do 
minii-ale ou la salutation angélique. Son 
père, M. .Iule» Houle, et sa definite mère, 
Eh Y'e (iuillemet te, sont détaillé normale, 
ainsi que son gland père qui est âgé de 75 
au*.

KATKVALK.
—Simed>, noire paroi*»'- é'ait en b'-'iHe, 

pour lè er la Sdnt .leau-KipiiHte. Dè< le 
matin une grande animation régnait au vil­
lage. A S betites, il y eut graiid’ineese so­
lennelle ; à 9J h'-ureH, distribution de» prix 
è la salle municipale, à tous les é'è.e» .le la 
paroisse, puis piqoe fMi-ie th«/M. Rusèbe 
Morin, cu'tivateur demeurant ;• -1 milles du 
village. Sur le terrain, il y eut j n\ de 
toilti-s Mortes, xii que k lu cm-de, salit' h la 
barre, ctuirieH â iti»tance. Vinrent ensuite 
le» disuours par le R ». T.un., ruié de U 
paroini-e, .-i M. le D- H t «<•, «I M g e, 
venu «-xptè • pour la i<ii'oiiii»taiiee. Les dis- 
'«'tir- fil en' lié jo'i» et fi. t g. â é». Aplès 

l t. loin un vtll ige, im »« iéiioit tous à la 
salle du «uns»il pour chanter à tour de tôle 
et ensemble On» bonnes vieille» . h Ml-mix Un 
nadieiincs. Bnf, ee fut chat niant, it celte 
fête vivra longtemp. dan» la ménmire de 
uos braves Canadien» de K-t vale.

Durant auilelti de cinquante ans
be " Sirop Calmant de Madame Wtnslow " a été 
eu usage par des million du tuérui pour Isura eu- 
faut* peudaut la dsutitiou. 81 votre sommeil est 
troublé la uutt par les pleurs et tes erts d’un en- 
(sut qui seuffre d* ss deutitlon, hàtes-vou* d* 
vous procurer uns bouteille du "Sirop Catmaut de 
Madame Wluslow " pour la dsutitiou dsi eufauts. 
l.'ofrcocité sst sans égal, st votre petit malade aéra 
eoulatfé Immédiatement. Ayes eouflanee, A mères, 
ce remède sst tufailliki*. Il guérit t* dptsenterie 
et la diarrhée, régularise l'estomac et les intestins, 
fait disparaître tes coliques, adouott Isa humeurs, 
réduit les iudauiuiations, et douno uus énergie 
nonvell* à tout le système eu général. Le "Sirop 
Calmant de Mme Wluatew" pour la deutitlon des 
eufauts est sgréable su goftt st est préparé d’a-

Crèa Is prescription d'une de* plu* grandes célé­
rités médicales parmi le* femmes et lea nourrices 

des Ktats-Uuia. Il est eu vente ches tous les ptiar- 
mseieus, Jans I* momie sutler, fris IA cents la 
bouteille Noyes certains de demander le 
Kikph l’ai uasT ne Mue Winsnow.

ON DEMANDE
Doux hniiiieH servantes pour l’ouvracre géné­

ral do la mulHon. Bon salaire pay c A iIch per 
sonne» compétentes. S'adresser à MMK, A. 
W. OLIVIEK. lUidhtvell Jel.

SPECIALE.
Invilalion e-l faile A tout Marchand blanc 

en dehors de la oilé de New York ou a leur ru 
présumant «lotit les noms sont instu-ilH dans les 
registre'des Agences ('ommercialei du lirait 
street ou de Dumi d'accepter l'htHpilulilé a 
notre Hotel pour trois jours »nn» aucun frais. 
Taux ordinaires, appariement avec bain pri 
vé, gd.iKi pur Jour et. (dus, sans repus. Salon, 
chambre « coucher et bain privé, $:iâ par se 
maine et. plu» avec repus pour doux, Is*» 
.Marciii'iuls du New York et les éditeurs soul 
priés d'ullirur l'attention du leurs elicmils de 
la eampagmi et de leurs souscripteurs sur 
cette annonce,

GALLATIN HOTEL,
70 W IC. Ii 8TUKKT, • NEW YOHK CITY

ON A BESOIN
D'un homme pour représenter “I.kh Pi.ub 

(Ikandkh Pkimmkkkm nu ('anaua' dans la 
cite du Klierhrooke et la c.umpagnu environ 
liante, ut prendre des commandes pour

NOS SPÉCIALITÉS ROBUSTES
-KN-

Arbres Fruitiers, Petits Fruits, 
Plants d'Oruemeut, Arbris 
seaux, Roses, Vignes, Pom 
mes de Terre de Semence.

Articles tels nue d'iinrès nom et exempts de 
la gale do San José. Une posit ion pernuinen 
lu pour l'homme qu'il faut, a salaire ou (i coin 
mission.

Knvoye/.‘JS cents pour notre Microscope de 
poche, très utile pour les planteurs cl les cul 
livaleur», pour l'examen des grains ci dus 
graines.

STONE A WELLINGTON
pFipinièkh fonthill.

Plus de KOI) acres.
TORONTO - ONT.

Strpe à 2 Tranches

La plus facile à opérer et ne 
frappe pas les roches. Un jeune 
garçon peut s*en servir sans 
efforts. Si vous ne la trouvez 
pas dans les magasins, adressez- 
vous à

F. X. VALLÉE
Orford Centre, Co. de Sherbrooke.

SHERBROOKE, JEUDI, 13 JUILLET
PAR ARRANGEMENT SPÉCIAL

Le seul grand cirque venant ici cette année.

CME DE RU BROS.

§llillifliM*
Le Grand et Splendide Spectacle île 1,2Ü0 Personnages,

THE FIELD OF THE CLOTH OF COLD.

it1 ï H
rfTrf F

W 0*3

’I

Le spectacle d’ainusement le phis superbe, le plus grand et le plus dispen­
dieux qui ail jamais été représenté. i,m<> personnages, j<H> danseuses, un chiéur 
de Jfxj voix, 2,300 magnifiques costumes. Un convoi complet d’armures, ancien­
nes armes, biens paraphernaux, banniî-rcs, tentures dorées, décors et accessoires. 
Toute une ville de personnages. I!n demi mille chevaux bien harua< lies. Un ta­
bleau éblouissant de beauté, vie, couleur et motion. Le plus grand spectacle ja­
mais exhibé.

La collection /oologiqtte la |»lus nombreuse et la plus complète du inonde ; 
jilus de too cages, cabanes et réservoirs, .jn éléphants, toute une caravane de cha 
ineaux et «le dromadaires. La seule paire de giraiVcs grantes qui ait jamais été 
\ue en Amétique. Les seuls rhinocéros en captivité; le seul oui s colossal des 
glaces Albino de la Mer du Nord ; behemoth géant pesant <> tonnes ; l’éléphant 
africain ;ï oreilles monstres. La plus < ompK te ménagerie du monde.

LE NOUVEAU GRAND CIRQUE
K/ii^ra-Linsra- zbiros.

Contenant 375 artistes sut Tarène et exhibant tout ce qu'il y a «le nouveau, inusuel, 
sensationnel et intéressant dans le monde des cirques. 50 boulions comiques, 30 
premiers promeneurs sut chevaux .\ dos nu ; 60 a( rohutes, pins «le 60 aériulistes et 
troupes complètes d’acteurs en gymnase, contorsionnistes et autres spécialitués. 
Ions les meilleurs et les plus grands acte. combinés avec le plus bel exhibit de 

chevaux dom|)tér», éléphants entraim-s et animaux merveilleux qui ->e soient jamais 
ut. Ce qui en lait le plus grand et le plus moderne.

CIRQUE DE HAUTE CLASSE QUE LE MONDE AIT JAMAIS VU.
Tous les matins à 10 heures, dans chaque ville visitée,

A LIEU LA PLUS GRANDE, PLUS LONGUE ET PLUS BELLE PARADE
Qui se soit jamais vue, surpassant en magnifit ence, pompe et splendeur les apparats 
tastueux «les anciens el attirant tout le monde sut son passage jiour l’admirer, 85 
wagons de chemin de (et, 1,j8o personnes, $3,700,000 investis, $7,400 de dépense 
quotidienne.

Un Billet de 50c donne droit de
tout voir.

ENFANTS UK MOINS DE 12 ANS, MOITIÉ PRIX.
Toiles ouvertes à 1 et 7 jun. Représentations commençant à 2 el 8 p.m.

Des billets d'admission et de . billets numérotés pour sièges résetvés seront 
en vente la journée d’exhibition, à la l'HAKMAf IK M( MANAMY, 121 rue 
Wellington, Y exactement le meme piix que vous paierez aux voitures «pii vendent 
les billets sur le terrain de la rcpré-amlulion.

r»IOHTI

^rripj]
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CEl.nifRE

Département île Tapis.
Bruxelles, Velours, Pur laine, Pré 

larls, à plancher.
VEUILLEZ DONC VENIR VOIR.

ALFRED LANCTOT,
67 et 69 rue Marquette, - Sherbrooke, P. Q.

LOI EL

"iTf

TRA06fftfefrifo Ml

NOUS AVONS LES

Haliils pour Hoiniiies, Garçons et Enfants 
dans les plus liautos qualités, lus mieux 
faits, lo plus nouvollns on fait do Patron 
et de Coupo.

Nous nous faisons un plaisir de vous 
les montrer, que vous vouliez acheter à 
présent ou plus tard. Les prix varient 
depuis $5, $8, $10, $12.50 et $15.

JIIUII U11U1UIUUUU UlUlIUUg) UlUlUi

J. M. NAULT.
ETABLI BN 1870.

ETROIT, VENTE GENERALE !
ieiêtooiræi ZD-Ansrs iæi i&ojsnD

*.*.33! S’î'L'fWfi

CARROSSIER,
Je fai» Hur commande le» wagon» à ooubhIdcL 

ou pneumatiques de touLe description. J'ai 
aussi en vente des wagons «x>uverts, en grau 
de quantité.

Je fabrique aussi toutes sortes de cabriolets, 
wàgons de travail, omnibus d’hôtel, etc., et * 
désir, je puis leur mettre des bandages on ca- 
outchouc ; bandanges à coussinet ou de caout­
chouc dur appliqués aux vieilles roues sur de­
mande. Je me procure mes bandages d'une 
des meilleures manufactures de caoutchouc 
des Ktats-Unls.

Tout ouvrage garanti, et les prix et les con­
ditions pour convenir aux acheteurs.

Képaratlons de toutes sortes faites sous le 
plus court délai passible.

Relnturage et vernissage des vieilles voitu­
res une spécialité ; aussi bourrage. Le tout à 
des prix modérés.

P. BIRON

Quoiqu'un grand nombre de personnes aient profité de l'occa­
sion de la Grande Vente que nous faisons, il y a encore des

Bons Marchés de Laissés.
EN VOICI QUELQUES-UNS:

Les complets pour hommes seront vendus à 50 pour cent de 
réduction.

Quelques complets pour garçons, de $3.00, que nous vendrons 
pour $1.50.

Culottes allant aux genoux pour petits garçons, prix régulier 
65c, maintenant 25c.

Ne ” . pas cette Grande Vente à Sacrifice
C’EST UNE CHANCE _ DIS DANS LA VIE.

The Bargain Clothing Store,
173 rue Wellington.

SHIQPIBROOICHI-EIBT. Maison Fletcher. Vfs-i-vis le Continental.

6231

^519

19132



ÂV’ege lablc Preparation for As- 
slmilating thcToodandliegula* 
ling Uic Stomachs aniLBoweis of

l.NhAMS ( HI LI) HUN

Promotes Digestion,Cheerful­
ness and Rcst.Contfllns ncithei 
Opium,Morphinô nor^hûELfûl 
Not Nahcotic..

Axym of Old llr£4NEELtuuMM
Puntpkm Stmt" silx.Stnru» »
AmMUSJù- 
stiujt Sctd •

iirszü.xu*
him Seed -

Apcrfect Remedy forOonstlpé-. 
lion. Sour Slomach.Diarrtweaj 
Worms .Convulsions .Feverish 
uess and LOSS OF SLEEP.

TacSimile Signature of

kt:w yohk.
Alb mi o it I It s old

5 Dos is - J jCn.^rs

EXACT COPy OPVRAEFEB.

CASTOR»
Pour Bébés et Enfants.

La Sorte Oie Vois Avez 
Toil

Porte la 

Signature 

de

En 
Usage 

Depuis Au 
Delà De 30 Ans

TM« CCNTAUfl COMPANY. NEW VOn* CITV.

Lesgeiia üp retournent sut In rue pour tegafdrr tuir bello clicvt lurr -.i i < <pleiuli<!i‘ 
uMKiiifiit estclpvemi de nos Joiuh. l’oimiiioi ccl.à ? i'<- ctrlainc-

meut j>as lu faute du Keuovateur Caplllniic Purisirn île

LUBY I.HQ1THT. HST lï.V K KMi:DH l'RKSgtîK I N- 
KAIT.l.IHUi CONTKlt I.H GKISONNKMKM' 
l'KKMATITKK DKS CIIKVKI’X.

Seiilcuipiit TiO cts lu liuiitt illi

ENGRAIS NoUE AVoiitf ilu !a iiiouIùo • |k»ui* l »/i*;rau <!• i 
Hlon n9ênt incUlcur

jKiur «•ii^rniKH. r «-
PORCS
FnitfA-<*n l’cfiMil, nous ferons 

lit h prit BAtUfai.vnniA.
KIFIIU'D rnflîFS A fir. 9I St-Pm^ii-X'arur. Ï..,|,;31.

Morency k Millet,
MAROnANDS DE CHAUSSURES,

Ont diiMOUb société‘

H. H. MORENCY
J,ni mémo conduira lu commorco h l’avcMtlr 

Il ch! a adopter lo «yatéino employé avoc tunt 
do Hucoén duns Ioh villes coiwidéruliloH, colui 
tir no vendre ijue les liKties bien coiinue-i cl dt; 
iimnufacturlorH spéciaux, et il vendra Ich 
chitUMiireH "Union Made" prosquo exclusive- 
nient.

A. MORENCY,
Doreur et Encâilrenr

Apres le Trava.il ou l’Exercise

'leur et met le corps à l’atae.

• aime les mus- 
rlf. fatigiu’-s, 
fait dinparattre 
le mal et In ml-

N" prem/ pus l<s jm'jmrationB faiMos, 
nqtietiKes,»|Ue l’on «lit « tre "laluêinoehoso” 
«pirt l’oud’s Kxtrai-t «jui Nurissont fa« il«'- 
iimnt et «pii coutii'iinent m'iiéraleincnt de 
" l’alcool de bois,” «jui «-st un jioiuor 
mortel.

D. CM RI/m.N ZAVJCG
Spévinliste ^snir les maux d’Ycux, d’Oieilles, 

«lu Nez, et «le la (‘.nrue. Consultations tous les 
juins de A '< lieuies, dllliuiielics exceptés.

K47 rut- ST-DENIS. M«*ntrô«il

(MAISON TKACY.)
No. 136 RUE WELIilNOTON,
Grand assorliniont de MoiiluroH, t’Adros. Mi 

ndrs, Gravures. (.’hroniOH. lui stoi’k d«> TA 
l'IHKKIUK est plus complet «jiio les années 
précédenloH et les

PRIX .SERONT TRES RAM 
Uno visite est sollicitée pour vous convaincre

40 CENTS 
POUR 1 PAQUET 
D’UNE DEMI-LIVRE

De notre “Cut Plug,” pur ta­
bac de la Virginie. Une des plus 
belles marques da tabac à pipe 
que nous introduison >. Une 
agréable expérience se f ut atten­
dre pour l'homme qui n’a pas es­
sayé uns pipe de ce dési able ta­
bac.

oratiskï
teille «elinlitl,'Inn do Imlrc 
p-méd. ! ont envo)é« ko'- 
tultnment A renx i,I eu
font lu ili in.in.tu, uni j«a 
Vremurtaut.

KULNIO MED. CO., 
100 Rua Lille, CHICAGO. 

« ^ . Ku ▼rTitocüuzka uUuriiu.«ou. | $1.00 U IxeiUilllo, 6 pour | ..i-X

f

FERROVim
E ™Marque do commorooMnrqui

UN TONIQUE POUR TOUS

IL LAIT DU SANG NOUVEAU
IL DONNE DE LA VIGUEUR 

IL FORTIFIE IL PRODUIT
DES 08 ET DES MUSCLES

Employé avec le plus craml avantage par i<nii«;s les personnes faibles. Rm* 
l'iVlie !«•> syncopes, dounu uno couleur 
rose aux joues paies.
Ibtvls X Lawrence (’o., Ltd., Moutri’al

A. E. KINKEAD & CIE.
Enseigne de l'Indien,

113 WELLINGTON, • SHERBROOKE

STAR CLOTHING HALL.

roui Sauver de l'AncEin
et avoir la meilleiuc inai'lnnr a* 
plus lias piix du grot. Achetai 
direct des luaunUciuriert. Un 
seul profil. Tous les accessoire, 
gratis. 10 jour* Testai GaiaoiJ

riiu 6 in».
aiMiaa.. .SJS.OtpourSiT.tKi

Viero».......$40.00pour SW.»
Iloaxtvi ti-$ c.i! < *.LE-î

ft. ftoatNrak ANta St S»«^.«nN tnj Stntra» CtMLOfi* ÜPjitri et CtrtificaU GRATIS

★
Nous Vendons les 

Chaussures “Invictus”
Avez*vous vu rétaliiKe de chaus­

sures “Iiivictus’’ ilans nos vitri* 
nés ? Si vous ne l’avez pas vu, 
vous devriez le voir, l ue visite 
vous sera profitable. Nous ven­
dons les chaussures “Invitns” do 
tous les points, de toutes les mo­
des, de toutes les formes et tie tou­
tes les largeurs. Vous verrez le 
plus bel étalage dos plus belles 
chaussures A Sherbrooke pour les 
hommes et les garçons à notre ma­
gasin.

Ces chaussures “Invictus" sont 
des chaussures île haute classe. 
Vous y avez lo meilleur cuir, la 
meilleure soie et le meilleur fil, et 
la meilleure façon. Et vous avez 
une chaussure qui durera, (|tii pa­
raîtra bien et fera bien.

Nous pouvons vous satisfaire on 
fais île chaussures aussi bien qu’uti 
fait de VETEMENTS ET I/AR­
TICLES DE TOILETTE DE 
HAUTE CLASSE.

Venez voir notre assortiment. 
Tout ce qu'il faut pour hommes et 
garçons, des pieds A la tête, au 
principal magasin pour hommes.

!i
07 et 00, rue Wellington.

Porte voisine dn Grand rentrai Hotel.

EMPLOYEZ

LE SIROP DE 
WEAVER

Il purifie le Smu; et tniérit

Les Clous, Les Humeurs, 
Les Eruptions de la Peau
Daviu & Lawrence l'o.. Ltd., MontréalJ

BEAMIER
Médecin et Optlcfoi 

A l’Institut d’OpUquo
EXAMEN GRATIS des YEUX ■ 11 ?
1824 Stc-Catherlne,

Coin Jlotf!de Villt, Montréal
lîst le nieUTenr de Montréal 

comme Fabricant et Ajm*» 
leur de LUNKTT1Ï8, J.OR- 

GNONS, YHfTX AKTINICIKI.S, « te., parnntia 
iKiurbien VOIR, de LOIN title i'Kiiâcluuô* 
Boond’YSUX.
• AVIS.—Cette annonce mpnortfe, vatrt Ifto 

par plaatxe pour tout achat eu luuclterio. » 
(«v-Taa d’npenta mr le ch e tui a pour twtre

luaiaou rcsi>onsabl<k

MOS dénia «ont lea plua beltea et le» meilleure* ;
eltca sont nalurellea, iuiiKable», IiicHMNablra| 

garanlut. Graude natiafactiuu & luua,
INSTITUT DtNTAIKB PRANCO.AMERICAb)

162 rws St» DsnlSa - • MONTRCAk

LE PII JE WE.
Noue avions pris le chemin qui tnè 

ne de la Gerfée au plateau. La pen­
te était raide et à chaque tournant on 
surplombait le Dane du coteau, ses 
carrés roses de trèfle ou jaunes de 
Colza, ses seigles d’un vert argenté 
qui ondulaient d’une seule coulée lu­
mineuse. La rivière allongeait son 
miroir plat entre des berges de sau 
les et des tirs de peupliers. Par de 
là, tachetée de bois taillis, la plaine 
s’étalait Jusqu’à l’horizon de fumée 
légère.

Il faisait frais et chaud, car c’était 
le grand matin et le soleil tàpait dé­
jà, dans un ciel de bleu pur absolu. 
Nos chevaux, la tête basse, grim 
paient; leurs sabots, d’un rythme 
égal, frappaient le sol dur, tintant 
parfois du fer à l’arête d’un caillou 
luisant. Le cuir des selles légère 
meut craquait, et les mouches, déjà, 
harcelaient le poil lisse des bêtes qui 
agacées, secouaient le mors et l'é­
cume.

Au haut de la cèle, nous nous ar­
rêtâmes pour voir, une fois encore, 
la vallée. Après les longues pluies 
du printemps, elle apparaissait riante 
et verte en sa grâce molle. La ri 
vière, d’un éclat frais, n’avait pas 
une ride. On ne la voyait pas cou 
1er. Immobile comme un lac, elle 
réilétait les ombrages des rives et 
dans sa large courbe vers Fontaines 
les Hois, les maisonnettes roses et 
les toits rouges du petit village de 
Maliy. Tout ce paisible paysage 
baignait dans la splendeur du jour 
d’été, exultait une harmonie parfaite, 
un charme heureux qui réjouissait le 
regard et gagnait le cœur.

Un joli petit vent souillait sur le 
plateau et nous caressait délicieuse* 
meut ie visage.

—Voilà, me dit Jacquel., un des 
grands bonheurs de ma vie : les joies 
de la nature ne m’ont jamais trompé !

•T’aime ce pays, et je ne souhaite 
pas en connaître d’autres. Toujours, 
après mes voyages, j’y suis revenu. 
Meurtri, vaincu, terrassé dans la lut 
te pour la vie, il m’a si lli chaque fois 
«le toucher des épaules cette terre ma 
ternelle pour me relover plus fort, 
plus résolu.

11 rappela ses chiens qui s’éga 
raient an devant de nous, deux beaux 
danois et flatta de la main sa jument, 
tandis que je le contemplais avec une 
sympathie profonde, et vieille de 
quinze ans, admirant sa robuste car 
mre et son visage franc, un peu rude 
qu’éclairaient deux y«Mix clairs, très 
doux.

Un existence simple, en effet, que 
la sienne ; un labeur formidable, mais 
si aisément accompli qu’il semblait 
qu’il ne lui coûtait aucune peine ; des 
années et des années toutes pareilles 
accumulant leur effort tenace, des 
centaines de toiles qui l’avaient con 
doit de l'obscurité à la gloire et ren 
du célèbre à l'égal des pins grands 
paysagistes ; avec cela dédaignant 
l'intrigue, les salons, le monde, vi 
vaut en campagnard dans cette chqr 
mante propriété de la Gerfée, au mi 
lieu des livres et des fleurs, avec scs 
chevaux et ses chiens; aimé de tous, 
faisant le bien, portant avec modes­
tie son nom illustre, et resté jeune à 
cinquante ans.

— Oui, reprit Jacquel,—tandis que 
nous continuions notre promenade, 
sur la route blanche aux marges 
d’herbe, le long des champs de blé 
et des prairies encloses de fils de fer, 
où passaient les vaches de la ferme 
des Grossures, renommées par leur 
lait qui a un goût de noisette,—oui 
j’aime d’une tendresse filiale, ce paya 
auquel je dois tout, lo courage, la 
sauté, le meilleur de mon succès.

Je revoyai, en l’entendant parler, 
ces tableaux d’une maîtrise incompa 
raide, où l'artiste avait mis la frai 
cheur de l’eau, la sécheresse des 
chaumes, l’ombre ensoleillée des sous 
bois, les meules d’or dans la pourpre 
des crépuscules, les tapis de coqueli­
cots écarlates par l’éclat du matin. 
Un sentiment profond s’exhalait de 
ces œuvres pétries d'àme et baignées 
de ciel. Dans la moindre de ces évo 
cations tenait toute la nature ; on 
avait envie de se coucher sous ce 
grand arbre, de boire au filet glacé 
de cette source. Cela sentait la 
terre la sève, la vie.

Jacquel reprit :
— Et quand Je pense au chemin 

parcouru !... Savez vous qu’il y a mi 
jour dans mon existence où, désos 
péré, ruiné, huuh foi dans mon ave 
nir et tous mes rêves d'amour brisés, 
J'ai failli me tuer?... J’avais vingt- 
trois ans. Mon père venait de mou­
rir, j'étuis seul au monde, l'as un 
sou. Toute notre fortune avait fon 
du dans un krach.

pavillons, sesateliers, ses serres pré­
cieuses.—Jacquel avait la folie des 
fleurs—son parc. La Gerfée, dans 
ces temps là, n’était qu’une maison 
paysanne avec quelques arbres au­
tour, un potager et une terrasse sur 
la rivière.

C'est là que je me réfugiai, par un 
instinct sauveur. Là, je me sentais 
chez moi. Là, loin de mes indiffé 
rents et des malveillants, je pouvais 
savourer en repos ma douleur. Kl 
savez vous ce qui m’a rendu l’énergie 
de vivre et la volonté de lutter? C’est 
ce pauvre jardin bien humble alors, 
mais dout chaque branche, chaque 
feuille surent me parler.

Tenez, je me revois sur la terrasse 
que vous aimiez comme moi pour sa 
tonnelle de clématites et de chèvre­
feuilles. Arrivé la veille, j’avais, 
deux heures durant, erré comme une 
àme en peine dans les allées enva 
hies d'herbes folles, fouetté au visa­
ge par la pousse dévergondée des ta­
lus. Avec un découragement sans 
nom, je m’étais laissé tomber sur un 
banc vermoulu et je regardais, bébé 
té, ce Jardin à l’abandon.

Il régnait, je me le rappelle com­
me si c’était hier, un temps gris, un 
Jour humide qui enveloppait d’ombre 
fluide les charmilles et rendait noirs 
les fueillagea. La rivière fumait, 
couverte de taies obscures, et plus 
loin vers Fontaine, de moires qui 
scintillaient. L’air était goi.tlé d’eau, 
lea contours des choses étaient flous 
et tout semblait ouaté de silence et 
comme amorti par un automne pré 
coce. De pareilles heures défendent 
les nerfa et inclinent à la lâcheté.

Je me sentais lâche.
Conquérir la vie me semblait trop 

rude, et inutile. A quoi bon? Four 
qui?... Oui, très sincèrement, je n’en 
avais pas encore; je barbouillais 
seulement. Vraiment, je passai là 
un moment terrible, et je ne sais à 
qu’elles forces myrtérieuses et des­
tructrices J’eusse cédé, quand tout à 
coup...

Jacquel se tourna vers moi:
—Oh I ce que je vis fut bien peu 

de chose. Ce n’était paa non plus le 
mirage de l’amour ou de la gloire. 
Ce n’était pas une seule idée de gé 
nie... Ce n’étail pas un trésor subi­
tement aperçu... Non, je venais sim­
plement de remarquer un pauvre 
pied de vigne qui grimpait en vrilles 
vertes le long des supports de fer de 
la tonnelle, élargissait ses feuilles 
dentelées, striées de veines, étendait 
en tous sens ses grapes en tête d'é 
pingle.

Qu’avait il donc de rare ce pied do 
vigne.

Ceci, qu’il sortait du pavé. Oui, 
de la pierre même de la terrasse, au 
Joint du parapet, par je ne sais 
quelle invisible fente. En cette 
plante sacrifiée, nourrie de quels sucs, 
arrosée de pluie, jaillie de l’aride 
caillou, de la matière morte croissait 
dru avec une telle volonté de vivre 
que les larmes m’en vinrent aux 
yeux.

Longtemps, j'admirai les belles 
feuilles ardentes et translucides, l’in­
fini réseau des petites veines pâles, 
le vert exquis des vrilles en tire-bou­
chon, et l'admirable tige grise, le bois 
du cep tenace et victorieux, plus fort 
que l’obstacle, plus puissant que la 
pierre.

Et ia volonté de vivre tendit eou 
dain mes fibres. Ce qu'une plante 
pouvait, dans son obscur instinct, 
armé de l'intelligence et de la volon­
té, je le ferais, moi, homme.

Je l’ai fait.
Jacquel conclut d’un sourire :
—Et voilà pourquoi j’aime les 

plantes, les champs, les aibres. Ils 
sont bienfaisants. Us consolent de 
tout. Je leur dois d'être. Us m’ont 
appris à vivre et ils m’enseigneront à 
mourir... Trottons un peu, voulez 
vous? la route est belle.

Pâli, et Victor Marcurïùtte.

Mécaniciens et Ouvriers.
Pour eult-ver des inaliia la cruise, l’huile, ta 

peinture. In rouille, etc., etc., le Savon de Gou­
dron "Master Mechanic'*" est sans rival. C« 
ia von cicatrise les plaies et assouplit la peau. 
Albert Toilet Souu Co.. Montréal. Mira.

•nolTensif, «l'une pu- ( 
«né absolue, guérit en j

48 HEURES
les écoulr-uents q_(| 
exigeaient autrefois, 
des semaines de traite- { 
ment pif le copahu, I 
le cubèbe. les oplatsj 
et les Injection*.

J’étais fiancé ; du jour au lende­
main on me ferma la porte. Kl le 
plus atroce, c’est que celle que j’ai 
mais ne m'aimait plus, du moment 
que j’étais pauvre, inconnu, malheu 
heureux. Pour tout bien, il me res 
tait que la Gerfée, non telle que vous 
la connaissez, confortable, avec ses

Ce poCIe est très économique pour le bols, 
un mtvnuiiuue ingénieux et des plu* simples 
permet de faire, en un tour de main et sans 
soulever de suie, le nettoyage «lu fourneau.

Non* avons «tu assortiment complet de 
poêles «le cuisine et Ranges.

Ecrives four avoir tios catalogua et nos prix.

Pilules
POUR LFS

Femmes Pales et Faibles.

Bureau et usine, 100 Wellington.

Th Mol Huai m
SlNif ClRNII

Téléphone Bell 135. Botte de P. 33.

ÜS FEMMES PALES P
REMEDE EfriCACE GUERIT TOUTES LES MALA0I- 

ftVCUSES CT COMPUOUetS PARTiruilcRO AU* ffMMfS 
fCONSTITt/C LE SYSTEME ET EMSElllT || TEINT

/bt/r toutes tes informations //re ta c/rcu/atre 
Pau bû Crois Six TboiUs S 2 50

COWAGNM CHWMQUl CYUNC0 AtAUtlCAmL

fie de Réparation et de Matériel Electriques 
Faisant commerce de

MAOHINBS, APPARBIL
BT

MATBRIBL BLBOTRIQUfi

Attention spéciale à remonter le* Armai u 
rot*, les Champs et le* Transformateurs et 
po er le* AU dans les maisons.

R A I L N.V A

Fac-Similé exact d'uoe boite «le Pilules Rouges.

Nos Pilules Rouges sont une spécialité pour les maladies des femmes 
seulement ; c’est ce qui fait leur force et leur popularité. Il est impos­
sible à un remède de guérir tous les maux. Jamais, dans l’histoire de la 
médecine, un remède n’a obtenu autant de guérisons que nos Pilules 
Rouges. Nous demandons à nus nombreuses clientes de ne pas comparer 
nos Pilules Rouges aux autres remèdes guérissant tous les maux, entre 
autres, aux remèdes liquides qui ne doivent leur efiet stimulant qu’à 
l’alcool qu’ils renferment.

Nos Pilules Rouges diffèrent de tous ces remèdes en ce qu’elles sont 
une spécialité d’une puissance qui tient du prodige.

Mesdames, si vous voulez restaurer votre estomac, afin que votre 
digestion se fasse bien et que ce que vous mangez vous profite ; si vous 
voulez renforcer votre foie, vos rognons et vos Intestins,afin que toutes 
les impuretés disparaissent de votre système et que vous ne souffriez plus 
de maux de reins, de douleurs de côté, de maladie de foi# ni de 
constipation ; si vous voulez avoir un sang riche, pur et rouge, afin 
de faire disparaître la pâleur de votre figure, de vos lèvres, ainsi que ces 
cercles autour de vos yeux qui r i dent si laides les jeunes filles qui pour­
raient Cire jolies ; si vous voulez que vos périodes soient régulières et 
sans dou leu r ; si vous voulez que vos enfants soient forts et vos maladies 
sans rechute; si vous voulez que le retour de l’âge se passe douce­
ment, sans souffrance, sans paralysie ni hydropLsie, faites un usage 
consciencieux des Pilules Rouges de la Cie Chimique Franco.Amé­
ricaine. Elles feront pour vous ce que ne pourront faire la plupart des 
médecins. r '

Nos Pilules Rouges guérissent Ls pales couleurs, les règles doulou­
reuses, les irrégularités les portes blanches, le mal de reins.rtes 
douleurs dans les côtés et le bas ventre, les palpitations de cœur, 
les étourdissements, ht perte d’appétit, la mauvaise digestion, les 
gonflements et les tiraillements d estomac après les repas, les fibro­
mes, les hémorragies, les migraines, les névralgies, tous les troubles 
de la circulation et enfin, tous les symptômes amenés par le beau mal- 
Nos Pilules Rouges guérissent ainsi lu froideur des pieds et des mains, 
les enflures des jointures, les hydropisies, les paraiysies et tous 
les maux amenés par les troubles du retour de l’âge.

Nous conseillons lux femmesqui emploientnos Pilules Rouges, de les 
prendre avec persévérance, car elles savent qu’une maladie qui a mis des 
années à se déclarer, ne peut pas se guérir dans quelques jours, Les 
femmesqui souffrent doivent prendre no? Pilules Rouges jusqu’à dispari­
tion complète de toutes les douleurs qu’elles endurent, et jusqu’à ce 
qu’elles aient recouvré leur bon appétit, leur bonne digestion, leur teint 
frais, leur humeur gaie et toutes les forces qu’elles ont perdues par 
la maladie.

Nos Pilules Rouges sont vendues chez tous les marchands de remèdes. 
Elles sont aussi envoyés par la malle, dans toutes les parties du Canada 
et des Etats-Unis, sur réception du montant do 50 cts pour une boîte ou 
de $3.50 pour six boîtes.

Nos nédecins Spécialistes donnent tous les jours, excepté les diman­
ches, à toutes 1rs femmes cherchant la santé, des consultations gra­
tuites, à nos salons, 274 rue St-Denis, flontrèal.

Les femmes qui demoment trop loin pour venir consulter personnelle­
ment nos Médecins, sont priées de nous écrire une description com­
plète de leurs maladies. No.» Médecins répondront le même jour donnant 
des conseils qui guérissent. Toutes consultations, soit personnelles ou 
par lettres, sont absolument gratuites et strictement confiden­
tielles.

Nos Médecins Spécialistes qui, depuis des années, ne traitent que les 
maladies des femmes, ont atteint la perfection, et les cas extraordinaires 
guéris par eux ne doivent surprendre personne.

Se méfier des contrefaçons ou des impositions. Nos Médecins ne pas­
sent jamais de maison eu maison pour soigner nos malades. Nos Pilules 
Rouges ne sont jamais vendues au 100. Elles sont toujours vendues en 
petites boîtes de bois contenant 50 Pilules Rouges, comme le fac-similé 
de la boîte ci-haut. Q, "l

Refusez sévèrement toutes les autres Pilules Rouges qu’on pourrait 
vous offrir. Insistez pour que le nom de la Compagnie Chimique Franco- 
Américaine soit bien sur chaque boîte. Ce sont les seules véritables. 
Toute correspondance doit être adressée comme suit ; Compagnie 
Chimique Franco.Américaine, 274 rue 5t-Denis, Montréal.

COURS de M. de

KERMENO
PREPARATION AUX EXAMENS

Droit, Medecine, Pharmacie, Art Den­
taire, Service Civil, Genie Civil

COURS CLASSIQUE COMPLET 
en QUATRE ANS

Seule institution de ce genre régulière­
ment organisée.

Ecrivez pour demander le prospectus.

Telephone Bell Est 1720

DE0I8I0NS JUDICIAIRES 00NUER- 
NANTLBS J00RNA0X

1. Toute personne qui retire ré­
gulièrement un journal du bureau 
de poste, qu’elle ait souscrit ou 
non, que ce journal soit adressé n 
son nom ou à celui-ci d’un autre 
est responsable du paiement.

2. Toute personne qui renvoie 
un journal est tenu de payer tous 
les arrérages qu’elle doit sur son 
abonnement, autrement, l'éditeur 
peut continuer à le lui envoyer 
jusqu’à ce qu’elle ait payé. Dans 
ce cas, l’abonné est tenu de donner 
en outre, le prix de l’abonnement 
jusqu’au moment du paiement, 
qu’il ait retiré ou non le journal du 
bureau de poste.

1525 Rue ONTARIO - MONTREAL

Blancs de Rôles d’é-

3. Tout abonné petit être pour­
suivi pour abonnement dans le 
district où le journal se publie, 
lors même qu’il demeurerait à des 
centaines de lieues de cet endroit.

valuation, en français et en 
anglais, d’après les formules 
les plus récentes, à vendre 
à ce bureau.

4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de retirer un journal du bu­
reau de poste, ou de changer de ré­
sidence et de laisser accumuler les 
numéros à l’ancienne adresse cons­
titue nue présomption et une 
preuve prima fade d’intention de 
fraude.

EN VIQUEUR LE 26 JOIN 1905,
QUITTENT BHEHBHOOKK

KXFKKSS DR N HW YORK- L*i«Me Hier 
brooke 8 55 a. m.. arrive Léri- 1.U0 p. ut. 
arrive Québec 1.15 p. ni. Chare pula:» 
Fullnmn «le New-York à Québec. LaU-ie 
Sherbrooke tou h lee Jour* excepté le luit 
«11.

KXFRKSa DK BOSTON—Laitue Sherbrooke 
7.(0 a. ni., arrive Lévle 12.0C midi, arrive 
Québec 12.15 p. tn. Wagone Pullman, 
liOHton à Québec, tou* le* Jours excepte 
le dimanche.

PASSAG KK—Lainee Sherbrooke 3.50 p. m., 
arrive lAvix 8 58 p.ni., arrive Québec 9X0 
p. tn. WatrotiH palair, Port'and a Q «e 
bcc. toUH le* Jour» excepté le dimanche. 

ACCOMMODATION—Laitue Sherbrooke 11.15 
p. m.. arrive Lévle 8.20 a. m., arrive Que 
bec 8 25 a. m„ tou* lea jour* excepte D 
dimanche,

AuahI convoi* fuLunt correnpondance sur U 
division de Mé^ouLlc.

AKKIVKNT A BHKHBKOOKE
KXPKTBS DK NKW YORK-Laitue Québec 

2.00 p. tn., Ittliwü LévD 2.15 p. m , arrive 
Sherbrooke 0.10 p.m. Char» palal* Pull 
man do Québec à New York, laiavu LévD 
tout- les Journ excepté le eainedi.

KXPRKS8 DK BOSTON—LaDae Québec 3 30 
p.m.. lulsne Lévl* 3.15 p.m.. arrive Sber 
brooke 9.20 p.m. Chat* palai* Pullman 
du Québec b Bouton. Tou* ie* |our* ex­
cepté le dimanche.

PASSAQKH—Lal**u Québec 7.30 a. m. laDue 
Lévl* 8 00 a.m., arrive Sherbrooke 1.05

f.m. Wagon* palai* Pullman de Québiu- 
Portland. Tou* le* Jour* excepte le li 
manche,

ACCOMMODATION—I»al«8e Québec 7.15 p. 
m., lai**o Lévi* 8.15 p. m.. arrive Sher­
brooke 8.15 a. m. LaLae Lévi* tou* le* 
jour* excepté le eamodl.

Au**l convola falaant correHpoudance hui- U 
divUion de Méganllc.

Pour tableaux horaire*, billet* et toute* lu 
formation*. adre8*or.-vou* b aucun de* aK«-i»i = 
de lu compnitnlu.
FRANK GRUNDY, J. H WA1.HH.

Vice Pré*, et Gér. Gén. A. U. P.

BOSTON & HAINE R. R.
-----Arrangement* d'Kté—

LE 26 JUIN 1905.
ues convois circulant tous 1m Jour*, 

excepté le dimanche, et lorsciue 
marqué autrement.

LKS TRAINS QUITTENT SHERHRüOKK.
KXPRK8S DU JOUR—625 a. m., arrive New­

port 8.05 a. m., Hostou 1 30 p.m., New York 
«.28 p.m.

M ICI.K 10 a. in . arrive Newport. 12.20 p. ni.
KXPRKï>S—11.30 a. m., arrive Newport 12 17 

p. m., Houlon 8.15 p. ni.
LOCAL-5 20 p. in., arrive Newport 7 p. m.. 

Well* River, 11.30 p. m.
KXPRK88 DK NKW-YORK-6.50 p. m, ar­

rive New-York 7.20 a. m., loua le* Jour*, 
excepté lo Humeiil.

RXPRKKS DKNU1T-9.35 p. ni., arrive Boi- 
Uni 7.30 u. m., Hprlnglluld 7,10 a. m., New- 
York 11.10 a. m.

ARRIVENT A 811KURROOKK.
VENANT DU SUD-Expre** laiaae Boat on 

8.31 p.m., Springfield 8.15 p. ni., arrive 
Sherbrooke 6 10 a. m.

EXPRESS DK NKW YORK-Part de New- 
York 9.00 p, m., Spriugtleld 12 à) a. m., ar­
rive Sherbrooke 8.15 u. m., loua le* Jour», 
excepté le lundi.

LOCAL—Laitwo Newport 7.36 a. ni., arrive 
Sherbrooke U 10 a. ni.

ACCOMMODATION—Laitue Manchester 5.05 
a. m., arrive Sherbrooke 3.00 p. m.

MELE—Laitue Newport 7.15 p. m., arrive 
Sherbrooke 1000 p. m.

LE TRAIN-POSTJC—laiDae Boston 1 15 p. ni., 
arrive Sherbrooke 11.15 p. ni.

D. J. FLANDERS,
Agti. gén. poorvovbftBar* at billets

INTERCOLONIAL
P Al L W A Y

Le et api
traîne feront le eervioe tous 
les Jours (dimanche ezeep 

té) comme suit :
No. 31—L'Expretia maritime quittera Mont 

réut tou* le* Jours, excepté le samedi, à 12.00 
heures (midi), pour St. Jean, N. B., Halifax 
N. K., Sydney et autre* endroit* dan* le* pro 
vince* maritime*.

No. 199-Ocean Limi'ed arrivera b Mont­
réal tous le* Jour*, lundi excepté, b 7.0 • h

No. 33—L'Kxprees maritime venant des eu 
droit* cl-de**ua mentionné* arrivera Montréal 
en gare tou* lea lour* à 6.00 b. p. m.

No. 152—L'Kxpreaa pour Lévl* partira de 
Montréal tou* le* jour*, dimanche excepté a 
7.10 a. m., devant arriver à Lévi* à 1.U0 p. ni.

No. 151—Train mélé partira de Lévi* tous 
lo* jour*, dimanche excepté, à 12.00 midi, de­
vant arriver b Montréal à 6.15 a. m.

No. 150—L'expre* pour Lévl* part U>u* les 
jour*, dimanche excepté, à 11.16 p. m., uour 
arriver a Lévia b 6.50 a. m., et correspondre 
avec l'expre** en route pour Campbelltou, 
NB

No. 116—L'Exprès* pour Nloolet partira tou* 
lo* jour*, dimanche excepte, 41.50 p. m

No. 200—Ooeen Limited quittera Montréal 
tou* le* jour*, samedi excepté, pour St. Juan 
et Halifax, N. E., à 7.30 p. m.

No. 115—L'Kxpreaa de Nioolet arrivera ici» 
le* jours, dimanche exoepte, à Montréal, a 
10.30 a. m. ,

No. 163—L'Kxprees quittera Lévl* tous les 
jour* dimanche excepté, à 4.15 p. m.,pour ar­
river à Montréal à 10.00 p. m.

De* wagona-voetibulee et de* wagons dor 
loirs et réfectoire* et de* wagon* de première 
classe *ur l'express maritime. Wagons-dor­
toir* sur toute la ligne entre Montréal et Ha­
lifax. Tou* le* traîna clronlent d’après 1 heu­
re de TKst. __

D. POTTlNüKK, , 
Gérant général.

Monoton. N. B., 1 Juin 1905.
H. A. Price, agU asst-général de* oaaaager*. 

113 rue SL Jacques, Montréal ; Jaa. Ilardwell, 
a*rit.-agt-Kénéral du fret, édifice du Board of 
* rade, Montréal ; bureau de billet* de la cité. 
113 rue SL Jacques, Montréal.

Grande Vente a Rabais de Juin !
DES BARGAINS A PROFUSION.

Dans le but de réduire notre stock nous avons commencé la semaine dernière une grande vente à 
escompte, et n ous continuerons pendant ce mois à vous offrir de véritables bargains.

ETOIF^IES A. ROBES.
^ 25 POUR CENT SUR LE PRIX RÉGULIER.

Etoffes à robes de 40c maintenant 30c i Etoffes à robes de (H)c maintenant 45c
“ 50c “ gTic I “ $1.00 “ 76c

SOIES ET S-ATTÜSrS-
Xous avons un choix considérable dans les soies de fantaisies, pl«\ns les plus nouveaux patrons, 

à otre choix à 20 pour cent du prix régulier. Soie Japonaise de 20 pouces de largeur, valeur de 30c et 25c*. 
Pendant cette vente 20c la verge.

Mousselines, Lawns, Ginghams, Chambray’s. Nous avons certainement le plus grand choix de ce 
nmrchamlises à Sherbrooke,

A Choisir Pendant cette
Matinées et Costumes d’été 25 pour cent. I
Jupons et Jupes de robes, “
Robes d'enfants, “
Marchandises Blanches, “

Vente à 25 pour cent.
Manteau pour la pluie, 26 pour cent. 
Dentelles et Broderies,
Braids et Garnitures,
Parasols et Parapluies,

T. BELANGER
146 RUE WELLINGTON.

Enseigne de la Feuille d’Érable.

1797


